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LE ROI CANDAULE

ACTE I

A Snrdex,vi'rs l'an ^87 dvititt Jcxtis-ChrisI . Une ijrtindc sn/Zc //uns /< l'alnis itn liai Ciinduuli-.

Très aiiitné J = KJH

Pi/liVO

JH-j: M ^
f^^^

^^
mmmmmmmm

^
JJJJJJJv

,n /^^^/;

J J J j J

es. A. Cpjrlflll liv f HOCDENS.tal»

Paris. CHOl'DENS. Editi-nr

Toas droits d'<»'dition,dvx«'calion polïliqc-dfîrïdattion,

de reproduction et d'arraniçt-m^ots r<*sfrv'n pottrtooNpavv,

y rT,m|jrii la Suid' ,Ia Xorr^if. -t It Danenurk .



#̂» p^
3=iF ^ -J J J J J J• • « • • • •

RIDEAU
Au lever du rideau, la reine Tudo est assise

BeaiH'oup plus aiiiiiié J=192

et fait do la tapisserie; le roi Candaule
est couche sur un lit de repos. Pittacos, PITTAGOS
^roc voyageur, raconte ses voyages. mf

"^

m
".7 m m -^ » »

r" p n g p P^
.....Mais je par. lo. je parle et je ne prends pas

l"-" Mouv.^ J = it;H

iardpquunpuiirrait se las. ser do mou hiinieiir La . \ar . de.

=8= -ff^

ffl^
CAXDAULK

1*

)»Fi-ii-^fa=5tf^i~f'fTfjepL^I!
l tV»f "F

(

Tes réfit> sont chaniiants: con.ti-uiie. étrauijer, Car tunousintc.res-ses.

En cédant un peu



p légèrement

CherFiLtucos, tn vas ô.tu.dLunt Entons lieuxlos urt
Très aiiiiiié, mais lui peu iiioîjjs quaii délujl J = 1.-)^

s— les iuœurs_

les u.sa . lies. Et je ue sais rien de plus at. traj

ant Quevoir "du pa . ys etdesipa . y . sa .



giâ ^^
- gps Heu . . reux^ /t:^/;

Ms^

^it^ ^ p

^r r r p ff p p^
dont Tho - ri

i
,p jfn -TT]

,^ S

n'est pas bor^
JN J J J ^ J J J J J—w

^ ^ ^ ^^
- aé Etquipar. cou . rut- lesréiîi _ onsloiatai _ nés.

i^ài ''U^ m i. 'ûi im

$ ^^ ^^
M ife

'n > p F F H^^f^jmp^yprrrr-P p^p p p np

Far.lcuouseucor iVA . thènes.Cette ville oùtu es né. Sur la terre aux longs ri

.

Un peu inoiiis animé J = I3i



•>
^ ^r
~

c r^ ^'f'ii^'
^'

I *r" ^p np r
~

^
va - ges. On dit que c'est u . ne bel . . le ci . te^_

En cédant un peu Au Mouv? m = \Z2

fe^'}
, Sp ttp »pi$

*
f if N^=^

. tauts te pa. ruitruient sau . - va ges, roi Caa

CANDA0LE PITTACOS

dault'. au prix de ta ci.vi. li . té Fiat, teur! Mi



le-

non, le (lis lu ve _ ri . - te Vousnous lai;

$
te it?4

Eli cîéiiaiil lu» peu Un peu moins animé m = 112

& ^? ^
^ ^̂

tjj t^ji

Per . se,

Kii «•édant un peu
Sarde

Au Mouvf J = lli'

est 1.



nœud de deuxcLvi . li.sa.iious iwd^^Td
1 - re. E - vLd6

- ment. Nous au . très ua.vkons pas cet . te ^^ràce iu . fi

En cédant Un po,. moins animé J = 104

poco cresc.

me D 1.0. ni - p,N'.us aecotmaiss6ns pas la mol . le nu

En cédant - À Au Mouvî J = 104



,
diin

.

P T

sieDer\-si . c. Ni !fs mœurs de Saujos. Les . bos, vosmœursfa.

En cédant x^'^^^
' An Mouvt j^ A

dim

.

ci _ les. Bel.les i . les. Ni ces doux chants qui sont

En «•«''<lant ., . • ' J ne— Un ppn moins anime m ='<»>

ta douce bu. Ici - m\ Mi . tv - le - ne.

Les Fiiuuies chez uiius.cutoutesaison Kcsteutau lu. gis a ti.lor la

Hoaniruup plus animé • = iriS



lai - 110.

Ti'es animé J — iTt2

Les ffiu . Lies chez vous ont do la rai.

PITTACOS

V-W' PPWT^^ feè^
Et pour j»aj;ner le prit.

Moins animé J =!:!(•

dans les jeux o . lyui

»-«»V r~P F p p
p'p I r F F r p p

pi - ques, On voit nos jeu. nés gens s'ex.er_cer à cou.



iù

dim



^
CANDACLE
P

w^^^^ ff r ff

P PPpp Ê -^^H»-
^^^P^

Oui, vous è . tes un peuple eucor en puber - té. Vdusrespec.

n\^J QgLm

^ ^ â#fe^tM=fc^^
El vous a.vez, crràceavos gymuas . ti

Moins animé J = 120

ques,

^j'hi-, j'^ji^^^
I

j>v_z^z:|îf=|



m Ju

^-^ P P f
-K.

Ce. la doit è - tre beau

BeaiK^oiip plus,animé «=144

P n F P P

de voir tous ces ath .

U ÛMIS

fe===£=
I
M-I

' l,t,|T^j^>^J^,J.
|

J Jllpr^jjt^^^
uus Vous aimez ii par. Irr decescboses.Caa. dau . le.

Très aiiiiaé J =100 En c«»dant lui peu Au Mouvî

i



CANDAULE, riant

IL « . ^0 f «t p f fi , ^f

ALlez-vous pour si peu vous enfuir vers ks sau - les!

En cédant un peu Au Mouv.'

«ji5#j n

^m
PITTACOS, riant

Me
dim

.

\>0. y

p rp"'T ^p ^̂
meut! Saus doute et peut- ou coin.battre au. tre

^ ^

^^^^^^ ^^^^SS3 B5SSSS3 ISSl^âSS ^ggggggg^ BS^SQ i^^^^^H ^^^^bq

GANDAOLE

'h J - J' '% f! P^ feMp^p^ ^
meut?— Auprès dua é.traa . j(er. cherchons h nous ins . trui

Plus animé J = 144



9n-^PFpPPP i
PPPPJJ'pi'

p i f^ r

nel De se montrer uu ua.tu - relSausor-ueiiieutetsanscos . tu _ uie.

Kii cédant un p«^ii Au M<>ti\'l

cresc /"^ di nt.

êi
C'est u_ue bè.te de cou _ tu . me, Mais el.le re.mon. te très loin!.

M̂ ^
^^ r

ffi

m l=â^

s ¥^^^ 1
/— _. cresv. . I»• ,-

Fuur.tant iiu.lrecorps a be_soin DugranJair etdelalu.

En «'pclanl
un peu

^^



uiiè . re;Et dLtcs-inoi

Au Mouvï

Tu . do . ma elle re.

Très retenu

PP ^ L ~

Lors . que,chaquesoir, vous pre . nez un bain.

Modéréiueiit lent J = 7tj

Jans la sour.ce

#J f J j §-9-4-^ f i r^H^ÉtiMiÉitiMi É

^
pp légèrement

jtr i; ^m
s p P'n r ^gg

bleue au fond du jardin.

En cédanf _^^ Monv^

NuLle é . tof . fe. niêiue le'.

Un peu plus animé J = 8H

^ P i PHn t' r FPf
ge . re, Ne re . vêt vo.tre corps charniaLt. Vous è. tes

Kn cédant un peu Au Mouv.

(s
m jTjifffE*^
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m ^ ^r^u Jç m i«5^m
uue as.su. renient Et.suusubs _ ta . clp-lcau ca_resseYosbras.\osseius

Eu cédant ^„ Mouv' En cédant
un peu

;:rr^.
.î

^fc^^Uj^i^^ #^^Hp*=g iHi
É=t

m=^
^er ^ r '1 f

a
_»;/

è i y >j^r vp p pP
rait uu u . luant.

Retenu Assez; animé J=ll(i

ffi ^ Seigneur, de ces pro.

Plus animé J = l.t^

•7 ^^-:

•> » I d « ffcreirc. mf

431 i:^
M "

:^^
r P P r p p Mr

pos à la fia je suis las .

— Vf *-
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CANDAULE

t\ Viurtr jiji
i
jjiji i4.J'i vtë—iif^

$

.\li!quiUezcesiijet ou je quit-to la pla.ce. l^donncz, si jt- vousdepiUH.

Beaucoup plus aiiinit- •='108

P

m

')h y^'îi ^ P r hi'pp''pj
1 7tAi'tf p P ^:^

c'est bien, c'est bien, n'enparlonsplus

.

Mais uu beau corps dhomme ou de

Moins animé # = 132

ti
=s=

^

s
'"^'k

r"pfprîpF|r pi'pp^pT^u ^^
femme A mon avis n'a rien d'in . fàme Etje trouve que c'esttrèsbeau

.

S
-Ht-<|â^

^^ il

Il se lève

n > ''TP
1* p ppFf rf

i

^=M=^
Viens, Pi ttacos,

Plus animé « = 144

je veux te montrer un ta _ bleaudeBularchos..



iH

Il l'emmèoe devant un chevalet

Je l'ai pay _ e

^0 É
Cédez Au MonyJ

^ "iun peu

è g^fef^ ^ P^S

p i=*

P T«c.^^ r— i y i

A lui

PITTACOS p

^m-u- i r p I r pp.
fI ino . ri^ Ma

tv qu'on s'ex.ta

* ^S^2 ^3^ ^S
f ff*==*-^

m
PITTACOS, regardant autour de loi

PU
p î p f r n • p F F P^r^^^^^

seul, il vaut un tre.sor.

Cédez 1111 peu
Ce pa_ lais est tout plein de

Au Moiiv'.

k=^=?t-7tv1^:^ê ^m^^
m i J m i
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cho - _ - ses ma.gni _ fi _ ques Et de pièces u _ ni - ques.C est ar. ran _

^e a . vec un ^^ut

Rt'tfini

Et des ro . _ _ ses.

Un peu moins animé «=112

^ É s r^' U-^ 'u us
pp e^pit

m
léger

m^^
^="11 ^ i; r r

^»=f
des ro . ses, que de ro _ . . ses.

En animant un pou En retenant un peu^^
y»i, 4f F

p^î^
r I ^

^"~^ ^
I
^ g

On en a rais partout

.

Au Mouvî

cl^> rfr^rJ

J'ai . me les ro . _ _ ses.

En animant lui p(;u

^1» 7 P -!> ^^^pp express.

U
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w
Il se promené. montrant a Piltacoa

diverses statues, objets d'arts, vases, etc.

^^
En retenant un peu Anime g= 120

J'ai - me les bel .les cho _

J=i2'

m mp-p '^±^ m.
. ant le sens

,
pro . fond

cédez
Au Mouvl un peu Au Mouvi_

Des ef _ fets et des

En animant un peu



da'u _ . vre sans fai . bics
Au Mouvf Cédez un ^

leu Au Mouvt

se!. Le busteestunpeulong.



ii

m ^^f^
.leurs, Que nos jours seraient tris _ _ tes! Ce beau

c.\ 'h r l'

p B :? P
I

^ i:

sphinx vient de Pa _ ra . mos.

o I
r> ri; P i*r

^ Èa
;'h > >

Je te don . ne ce4 te pe - tite • A _ phro

Peu à peu avec un jjen plus do .Vlouvcnu'iil

^^ "j >j .j^ f
'f

tr tr

m
t
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Vil peu moins animé W=H2

fe t ^^^
pp express.

^m I ^
m ^ 1r I f »p.p

A ca . res . ser s flancs d'un

En animani un pou Fn retenant beaucoup Modérément animé

va _ se Je. prouve u.ne sorte d'ex, ta . se Et

^^m ^^ m^
mrf^-— f

|

ttf"[
r ^;^^ 'f^ ^f

mieux que de _ ire

Un peu plus animé # = 112

t
eusse ai



mé le me . lier De po.tier, mais oui,de po.tier.

En animant un peu En retenant un peu Au Mouvi

4t

_Je te le dis sanspa.ra . phra . se.

Retenu

Les for. _ mes, les cou.

Un peu plus animé J=iiO

. leurs Les vers et la mu _ si _ que

En retenant un peu Un peu largement



. ¥^Hp
"ir.r

tout

Au Mouvl
ia n;u . >i

di'm.

i\\\v

m a ^taJ
1la ^riji^*

* iS^ <//»/

.

^A^

^Ë^
r I r- p p^ s

C'est quil _ qu de phy _ si _ . que Mais ans

.

5i

^mM ^MMà
cre.fc.

m^ g^^̂ #^ i
de mt'-t;i _ phy . si

En cédant un peu
qui'. Ai ... mi'>

RelPiiii Au Mouv!



2 G

p express. —^

7 ra m J»^

S
Einous avons de bonsmusLci . ens, Entreautres Bru

En cédant

•

y-H r •< ^
P '''JFPPgpp. P

!•'
.P PP F

.nos, un maUre, Je to le ferai cbnriaï.tre;

Au Monvi

Il a reçuelLIi

En cédant un peu

=3^

'''^^
' \ — '

i:

Et le roi tombe dans une sorte de rêverlci comme s'il

"^^1^ P F r i g r i

nos airs an-ciens.

Très modéré J= 80
{d'après un air popiiloirr d'Asie miiivtin-)

W
p rxpress. ^

4 à^^ ^
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entendait des mélodies... peut -être les mélodies qui ont bercé son enfance.

Un peu plus animé # = 92

En cédant un ptMi



r; Moiiv^ J = «

^ PP
fe^^

j=Lent #=66 En cédant

Le beau pa _

ssez modéré #=96

- lais! la beUu vil _ . le! El comme i . ci tout est traii.



A ce moment, on eutend un murmure lointain qui grossit rapidement

.
quil - le!

Sopr. u PP

CASDAULE

Pi

V- ^ P P r P p p i
cresc. -j-

km « m « • m • m.

;̂ [) y y=^=^

Au mo-ment où lu dis ce . la. Ou to rc'.pond a.vec e.

^
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foule de gens envaUt la place devant le palais, entourant un homme qui gesticule:

Ah! ah! ah! Houlhoulhou! 11 est fou! Ah! ah! ah! Hou!hou!hou! 11 ost fuu!

^^
Ah! ah! ah! Hou!hou!hou! Il est fou! Ah! ah! ah! Hou!hou!hou! 11 est fou!

Ah!ah!ah! Hou!hou!hou! 11 est fou! Ah! ah! ah! Hou!hou'.h.)u! 11 est fou

Ah! ah! ah! Hou!hoii'hou! 11 est fou! Ah! ah! ah! Hou!hou:h..u! Il est fou

Ah' ah' ah' Hou'houlhou! 11 est fou! Ah! ah! ah! Hou'houîhou! Il est fou'



LIXOS, contrefaisant le fou.

Aimons lesbellescho . ses.

Un peu moins animé «=112

Les fem _

jj'iJp^cpH^r y P bp--~-ftiJ ff V ^
r P'^P-

- mes et les ro _ ses,

Sopr.

La mol _ . le vojup _ té

.

.ÊL^^ HtHt^^

Û
Contr.

11 est fou! 1! est fou!

JL
m n4^un

LA ForLE

%
Ténors

llestfou! Ilestfou!

ï
jy

& ^nn^i^
Il est fou! Il estfo



Vi.vons danslbpu . len _ ce Etdansl'oisi-ve _ te!

Sopr. Jj

%
dim

.

légèrement

efgnieinent

-cr — . I .1 »
—'^-—

r

Mais silon.ce'! si.lcnce! \é.ri_ti'! vi'.rije!

En cédant un pei

Can.daule
M»)d<'i"ôniont
animé é = Iii4

— ost iiTiJbt'.ci .fo. Emmjour plein def- froi Gy-gî-s.



33

/

te^M^^> j> r -1 f'^gjg^?
filsdfHascY. If. Gy_g»'s tuera lo Roi.

Sopr.

fe ^=fà
Xf^MSpK^f^gg

=^ Contr.

^
Houlhdiiîhou! Il (>stfi)u!

frW^frfrfr»-

Ténors
z^ /'orzi' H()u!h'ii!h(iu! 11 est fou!

a;''> pfe rrr^^^

S Basses

Houlhinilhou! Jlcstfouf

^&
Hoiiîhoiiîhdu! II estfnii!

Animé J = liO **
•

ft. K

Cependant les soldats sont sortis du palais et dispersent la foule qui ne cesse àf crier

j jh^ ^ ^ÏI I^ I
^M'g ^*^ F P ^

l »^'^^'F ^t g g
^ 14

Hou!hou!hoii! II est fou! Hou!hou!hon! Il est fuu! Hou!hou!hou! Il est fou!

4=J^^'^ JJ ^^ I J t^J'^f F F ^^^^^
ff

-g-^-i
Hou!hou!hou! Il est fou! Hou!hou!hou! Il e>t fou! Hou!hou!hou! Ilestfou!

4 ^ P i^ ^tiJ
' J^J^n p P Li^ g p ^ji^^ ^^pyp ife

Hou!hou!hou! Ilestfou! Hou!hou!hou! Ilestfou! Hou!hou!hou! Ilestfou!

^i«irf1^ ^^f-p-p ^ I
k t"^ M ^ i^ p-^^b^^^ ^^¥^ ^^î^

Hou!hou!hon! Ilestfou! Hou!hou!hou! Ilestfou! Hou!hou:hou! Ilestfou!



Le bruit 8 éloigne

CANDACLE.à Plttacos

Le Chef des Gardes .vient faire son rapport

.

^mm s

VP

ê^^s jv U ^^ perdendo ^^
PP

m: perde» d̂ t- ^
^ PV

-4^ perdendo

fe
Ah!

Même Mouvî
Plus aniiiu-

J=144



^£^:£rfffffifeE^̂ ^f^7%frT°r?
vois que la po.lici' ottrt'sbicn faite à Sar des. Etmoiica.pi-tai - in' des

Au MoHvt J = I-20

pn^"=^fifh^FH^ ^^Y^^f̂ ^^^
gar . _ . desEstpassé mai _ tre dans l'art D'arri _ ver toujours un peu

;i
m :^§=m

¥
9nr~' Jg? itr' ^

/«/'p

i

*J JL|Jitf=j^ ^
HARMAMAX, le Chef des Gardes, avec une pesante rudesse et une vobcde rogotm*

•', ? s ^^
r P P r. P

I

r
^^

tard Tout est reii-tré dans l'ordre, ô San_do_ni _ - de.

Un pou libre Au Mouvl

Et les braillards sont dis.per _ ses.

Un peu libre Au Mouvi

Ce - tait Li

Un peu libre



3f)

ï

. xos, le Ty.lo.ni _ de.

Ail Mouvi

'sL

i r M"

^
Ij ^ j i 'I r ^^
Te.nant des discours iu _ sen .

l'ii peu libre

mf p

m m
SE

'' > i

=6^ÇM^ h ^ ^^E^
Au Mouv'.

De _ vaut nous il a pris la fui _ te.

Un peu lilîre Au Mouv!

CANDAULE

w-r^r-^-t-^- È̂EEm

HARMAMAX, bredouillant

^
P F P P P r. ^

Mais que di-sail - il donc? Des pa. ro.Iis sans sui _ -te



37
HARMAMAX

lourdement et bêtement

ttr. 11 disait... il di _ sait..

Un peu libre

Candauie— estimbe'ci.le
Lu peu
releiui Assez modi-re J=:9e3

Enunjourpinnd^ffroi, Gygî's,— f i Is de Dascyle

,

Gjgès tuera le Rr

ii>*

CANDAULE , riant

.\>M VO Jrrrl
Tu prt'tendsqnece sont des pa.ro. les sans sui . te. Moi jes.ti.me vrai

Animé • = 1-20

D'un geste. 11 cong-édie le Chef des Gardes.



:îs

TUDO

fe^^^Vrf^^^1:^11,1 p p p f
nr

p p p [ 'JToq^
(^.her seigneur, envers LLxos

Très aiiiiric J = 1

5

O.

quelle conduite ALI' vm^us te.iiir;'

(i
f
/p

gE?^ i i

CASDACLE^ ^f-nrig^ F F FP n' ^' ^ ^ §

p
legerptuent

lf=^^^^^
Moi"' mais je ne fe.rai rien.

En fedaiit un peu Animé J=120

m
Toujours rien faire

Modérément aninié #=108

^̂H^
j

'^
. légèrement

/>oco cresc.

et laisser di . re! Songez duncqiiel outrage à votre niajes.té!

En eédant un peu

11 faut en ri . re; Nous savons que Lixos

Au Mouv'.

est sujet au de.ii . re



TUDO

CANDACLK, gaiement

,

Et toi. qu'enpenses - tu. Fit_tac(,s. ùmon hù.trv Cj. p.. tjt in.ci d.'nt a je

^

Animé «1 = 120 ' "

Ji- pt-n - _ . sf quoCan . daule-

Assez modt'ré J-9-2
est un ^-x-ct'Lleiit

En ct'-daiit



40

Oui mai . tn-. Eh! bien. parcours uotn- villo tntousiieux

—

E-tudii'. ob scr M'.reear.de Daiistous k'scoinsdr tous tes
^ En cédant

un peu

yeux . -_

Au Mouv!
Et, surtout, va \oir mon toinboau .

Un peu moins aniuie • =1":.'

0fff^^ff-
"if'P
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r^Vr-^
. c'est merveilleux!

En cédant

Puis reviens pour son _ per dans nos ri.ches île.

Beaucoup plus animé J = IHH

^ TUEO
P

L4^j
f

P r I r ' j i

meu . res. Nous soupons a six heu

Moins animé # = {Z'2
.

En cédant fi+cl- --^ En cédant^^, ^^^^^t J _ 13.2
\

~ — un peu

aet les deux mains sur sa poitrine, s Incline devant le roi et la reine et sort.

r^g
La Reine est occupée à sa tapisserie.

Candaule vient auprès d'elle.

CANDAULE p^m P^^fHMMl ^
Tu . do!

\,à Animé J = 120

je vous trouve un air tout



sou.ci .eux. Je tra.vail . le. Vous vous a.bî.me.rez les

En cédant

^^^^ &1

^^=^ ir

!•* i P p r ^f^
yeux

Au Mouv'

Pit .tu - cos est vrai

Très animé J = 152

');
,}, r P H* J^ j^

f < i< p P
^^^

.ment un causeur a. gré .a . ble Ce n'est pas le pre

jJ4: j'-^



}

ble. Il doit être très bien tout nu. Four<|uoi tant vo'!s corn.

En aiiiinaiit

j^=rrr^^ ^^^ î ^m
plaire aux i.ma . ges vi .lai - nés Cher seigneur.

Au Moiivl J = 152

^i^xjp r f;^^ r" 'r
i' i'>^' J' iQ

vous filez u.nemauvaise lai . . ne.

Anime • = 132

El» cédant

Vous ai.niez les par .



44

chant des ci.tha . rps. Il vous faut

.

Au Mt)iivî

a t(mt

'

J' i-f ir^'P ^jl^'^'^' m
chant, mais vous è.tesar . tis

"t^ Kii oéd.iiit Au Mouvi

ar. tis . te!

Kn cédant ,



43

^3^^^=^^H^
Dé . jà àe mes pu .dciirs voii> n"a .\^7 nul sou . ci. Vnns bip truu.

Au Mouvl _,- ""

^0

CANDAULE

p-^ç [T r ^g-UMQiJ'p r-j 'lËji^ë ^
-vez sans doute une é . pouse bien tris . te. Mais non. mais mm.

TUDO
P.-

^'^^^^^'p j'
P j_bJ' ^ ^ j'ij^Yfpt

'

p p̂
Mais si, mais si Et vous è. tes ar - tiste en po.li

En cédant Au Mouvl

.tique aussi. D'un esprit uio . «lerne et li.be-ral me . me.



4t')

veux que sans crainte on me puisse approcher. On peut rire et chan

Eli oedanl An Moiiv'.

g^gf
'«/

^^^
|
tJM^- j{^>,'Ê=±

- ter de.vant vous. GANDAOLE De.vant Ar.nos.sos,

WE ^^
Je l'es.pè . re bien.

Moi ILS €-iiiiine j= 112



mon re.dou - ta.ble père. On ne pouvait ni ri.re ni rrachfr.

Au.tre.ment le roi vous fai.sait trancher La

^^^ Jy >—

^

W^^
à

^^-igr—^-^1^^ ii^h ^ ^

CAMDAULK Z^
P Vht p. .Ij^^^^ ^

tè . te.

i

Seu.le .ment! l'i . dée est sau.^re.

, tester • u* \^m ]
!'•# En animant

ëE^EESa ^S^
à̂ A

•^ ê
'.'/ kf^-^U=^b4^£=^=H^iH

.nu - , e. Ehîbien, moi, qu'on crache on qu'on é.ter.
Plus animé J = 132
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TUDO

f
'J i^ l J y JUUJ J^ J.

Ahl seigneur, laissez-moi vous par.

r fran.chi' . UK-nt: J'.ii depuis ijuelque temps de noirs pressenti.

J) Un peu retenu



4î»

.nient s

Un peu moins animé m = \\i\

Li - Xds

—

'. n'est pas si fou qu'il le voudrait pa_

_ raî - tre: ^.Y^f i - ci veut de.ve . nir le maître.

poco cresc.

Croyez - moi, Gy . gès n'est pas un rè . veur.

Il a cap . te vo . tre ta .veur,^ Vous en avez



50

f
CANSAULE
P

5qf^^^p4^^^^^^g^
fait votrf hé . tui . . n

V

c'est uu ex.cel.lent nii.li.tai . re

Modérément animé m = 100

Et pendant que je ne fais rien, Vo.lant de victoire en yictoi _ re,



g£m ê
TU DO

f

.ments.-

> p§ [
! r pr y^^^^^i^^^

Anime J= !-2.

Seigneur! seigneur! j'ai des pressentiments.

P^^ 7 i i ^^
r

m^ 7 ^ l =^=^
=te: ^^

f
CANDACLE

^^^^^y^^^i p r pp
Mais quels près. sentiments, ma chè . re? Tandis que Gv-^ès fait la

En cédant un peu Animé é = 126

i i =f==t ^ ( ^
I

^

1
^ j > ^^ EEEÎE

r
^

i -P r
re. Hé . lasguer

i p P ^-_=P
vous ne trcu - ver . ne?

En animant lui peu
^13=

-r-

;2:=—e

g^fl^ '

j!^
' ^



I

^ue

cresc. rj

ff- r- /" rrrr^^^^T

É5E fcAft,gS
Un peu retenu

HÂm
r.''-rrïr.'-rrïr-.^̂ W^^

(il m.

Me

^ t^^=^

i
M

Mais tout de . voir

Assez modère •• = 92

vous est

is =5 ^wm
p express.

16 35^^i5^iJ3^;5i3;5gj^i3i]^



œu . vres d'art sont vos niaî . très

Modérément animé J = 100



Vous Unir n'-stT.vez v's <ni -
res

Retenu Au Mouvl



Qje certain ccn.ten.te . ment Dou.bic le plai . sir de la

Bref,— Can.dau . le, vous nraimez moins. Je vous

^^^i
a» - - me. Tu . do, les Dieux m'en sont té .

Assez modère, mais ohaleureusemeiil J = Ui



56
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Je vous ie dis sans stra .ta - gè
En cédant un peu

ro^^.TO.m.CT.m:

Quoi, ce soir? Oui, ce soir. C'est ce soir. C'est ce soir, 'fieau
Animé *•= 12(1 En animant peu à peu

P
r^n- r"^~T

^^^^^pi^ii^^^^
\

Joyeuse, comme une enfant

f^ - ve, fol espoir
Plus animé J-=l."i

Ce soir, ce soir, ce soir



5«

Mais eD%ers Gy - ges soyez moins se.ve .

Ti'ès inodpi'é • = 80
i

Modérément anime é = 100

Contre lui n'ayez pas un es . prit prévenu

En cédant Au Mouv!

c'est un excellent militai. re.

Ilestbeau.braveala^uerre. Ildoit être très bien tout nu. En.cp.re! c'en est trop



59

CANDAULE. seul

ElJe n a jamais compris l'ironi . . e.

Assez animé J = 112 Animé J = 120

m^i^m ^ *=f=tm
.<•/• v

gq>M-<—

f

f
M

M.g.

mf express. \ Extrêmement reteni

CANDADLE
très expressif et soutt-nu

crrsc. p cresc.

Vï'n "r'^r" Yfy^f^HTT-
I r

P rpWÊ
Oui, je sens un fris . son inconnu Pour le nu.

Très lent J-= 50

Rien nest beau <|ue I

'?/

r p r>

A tou-tes les cho

Lent J-= 66

ses con.ve .
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ir^ 2

Sa p p
I

r 1? r P Dp
I

f r , ^
es Je pré . fè . re les vé.ri.tés nu

En animant un peu
es. La Beau .

.té n'est el.le pas vejiue Au mon . de de tout temps tou.te

Modérément lent # = 76 En animant un peu

^^m ^mS
/^ f

-^ff ri?; ff ^^.^^^=^^^tqi^

V

S ê ^ È
t*-^ ^^fe

nu - e.' Et j'ai _ uie (jup rien ne l'at . té .

*fe

^ii i^ jA^^^^^^^^^^j. j, ij.
^

^# '?^i,

^s
Un peu retenu

Cour . ti . sa .

Très modéré J = 80



nu - e.s. Et dans les as.pects changeants des nu . es, Je

vois, je vois desdé.es.ses nu

,
Retenu

En cédant



62

Oui i'é-prouve un fris son m.con.nu Pour le nu.

Rien n'est beau que le du! ___
Au Mouvî^ ^î^mî >««**'''"

"J.= 100

Mais. depuis quelque temps,

Assez modéré J-=92

d'une i-dée E



/^^^m
. dé . - e.

Au Mouvi J-= 92

w w p I »p p p r'
^

Retenu
C'é . tait l'autre soir, dans Dotre

Modérément lent m-— 76

/
\à^i^à=ià i'à=^è=^i

lu . ne Baignait son corps de ro.. ses et d'ain _ bre.

Dans sa longue che.ve.Iu .re brune, El.le reposait, chaste et sans voi . les.

En cédant un peii

J._ fL- --— ^ ^5x RetenuLent # • = 66



64

Pour con . tem.pler.

Plus lent J-= 5S

son corps ra . di . eux.

jf' Lu LU L^

P U^



s
^Modérément lent J • = 7R

Ai

(m
J)

&
r|:

n. 'r Qp pO|f^. p op^i
. lors cet. te pen-sée, ô blas . phè. . .me! Je n'o . se l'avou.

^ g"LJTLg3ft

s ;.4g^^^gs^4^.^^g,^^s:^^^
fe

?^="wy
. er à moi-mè - me, Est née enmoaesprité.per.du!

Sa
l\ym)im-0

^r,-P^ s
SSfe ^

^ apercevant Gygès, qui est entré depuis un Instant

P à

f,
i f^M pf- ĝ^

MaisvoLci Gyjjès!

Animé m = 120

A - mi, comment vas -tu?-



66

^ ^^i-~m .—i •-my y y ^u
Ssl - lut, fi. de- Ip (les fi .

En «édant ^^ Mouv.t J = 1-20
lin peu

I

r^'»
\

r p p p I r P ff^ ^
-de. - .les, Monconipa. gnon et mon bras droit

.

Sa-

m^^m
'•/t

' gî

fe r ^ p I ^ pT^^P4A^
lut, nio.dè.ledesiiio - dr .

^m
-les. Sa- lut, Candau _ le.puissaut

Kn cédaiil nii peu

êiê *EEE3

^ ï^ ^

"it

i
l

'^ JO_-J^itp--f^^-^=^yvy?
Roi!
An Mouv.t J _ I •iO

Jeviens
^

te dire a . dieu,

Flu<i animé J =1ôK
car de

//• tr

^§^

/r

/r

— ^ - i^ '^m



«7

I

main.dès lauro. re , PourTyra je uiemets en che.iuin

.

Moins aiiinif^ * = 120

^^ ^^^m\1^"

i
I

i^
CANDAULE

ft . ff

[ga^r* P r p ? ir p p?^ |

p
i; r^p ^ ^ s

Ouï, ja-\ais oiubli . é

Plus animé J =13S

que tu par - tais demain Ain -

^^^
h

^ /!r

# ^^^^^

V'» r r P H! ^ ut p P p P p
''^

- si tunousquit-tesen . co.

fct

re! Je sais

* fW
"qui t'attire à Ty

En «'édaiit

un peu&
S ^[^ T ^

bouffonnant. fredonnan*.



68

ra Qui t'attire à, qui tattiop à. C'est Ujeu. ne Purphy. ra Qui t'attire à Ty.

l

^ii^ ^ >à ^^
r^eam.^frfÊ^^ 7~~i i P

j^^^f r v^- t^ r^^ ^^Î^P^f^^^
ra

^
Moins aniuié • = 120

Et nioncher Gy4;ès parti. ra Retrou.

[f
< ïï >nj \i} b.t^^

"/•j'*^ t î lJ y y p 7 ^ ^ > f
I p 1 :> p y > p y fi -a

1.3

cresc

4^

wf-r^^^r ^fi^:^
i

f r , /p-^ ^
«lit (jup. sa l)p«u-ti tefiut ho« . neur. Coiniuent est



60

OYGÊS

Coin - me (lescripti-on, c'est som . mal

^ .r r -.fc^—^-P^—1-_4?^—--e.

^rt
'- gneur! Je ne suis qu'un sol . dat auxlongs discours re. biel . le,

'A, pour de.pein. dre ses ap . pas, Si je cher . che les

Un peu moins animé m =M2



70

Il est du sa ge De commencer par le vi . sa . s^- Pkrle-moida.
^ En cédant

GYGES p

Ses yeux sont comme deux a . t;a - thés.

.bord de ses yeux AiiMouv>J=06 J'attendais e



7i
GYQES, s'anlmar.x

JL

dt'ntssoatcommeclepe.ti.tes a.iuan.des, Ses na. ri. nés coinuiedespé.ta-les de

ro . ses, Ses o. reil.les com.me deuxcoquiLla . ^'es, Sa

joue est comme u.ne moitié de j^re

En animant «in peu
na . de. Son col estcommeu.iie



tour d'ivoire Et sa tail. le comme un jeune ce . dre. Ses han.ches sontcomme une ani.

Eii-cédant_ jVu Mouv^ è =88
uu-peu

pho. re, Ses seins comme deux blan.ches co.lom.bes, Sespieds sont

Modérément animé
J =lQi—

co'mmedeuxagneauxbondis.sants. . Bref, tu crois pos.sé .

En cédant Assez animé J =A\-:

un pe»i

der la beau- té par.fai.te. Coquillages.grenade. amphore, co.lorabes. Les

Modérément animé J =104



m rrr^^p p p p t p r
'

^
p p "f;4^£^

versne rmieiitpas,maisce.la nt! fait rien. Tunes pas un po-è . te.

i m mw
m^

-):^ .^pVi^pr
'

P ; fi 7 r 1^ 7 "

P ^ "^

P
pT^

EtPorphyra doit è. tretrèsbien. Mais si belle, entends-tu, que

En cédant Au Mouv.t J = 104

.fn rrim
g^TF

p express

.

^ p P p p F . t? f r iii p r
^^^^^

soit cet-te maîtres. se, Si dou. . -ce que soit

Assez animé • = 112

sP-

dim

.

m ^•rn m^ SEE5 ^^
inf^T'

e P p r PP
'^M i

resse Et si purs que soient ses ap . pas,

Animé • = 15.

____^
Anime • =120

\ ^ T' — -^ cresc.
I^ .PTi rii ri- i rn iFt^=i t:'

f



74

P'^n -'f
"

'y- 1 P V p F ^^ »'(!

*f i *f

*
Au-prèsde notreé . poiise ol.leQ'exis- ie pas. Quoi?

E^n animant

i

7 ^ ? ji 7
I

ji 7 j. 7 ^ ^ LJ 1 ^
'^ 7 j^

m/P^
"if

^m ^ 7<^ 7 ^ 7 h -y^f^ V Jt ^

GYGES

ff fftf»^m
CANBAULE

2^
7 7^- P |fi>P~Er^ ^ ^ 7 j 7^

(*

Mais je ne (lis rien. E . cdu

Au Mouv.' J.= l-20

te!
I

^*
Lssez animé J>=112

fefe ^^ ;

S
f=^

^ ^̂ 'TTrrp''T~JP

^ cresc.

#t—PI—ft^—

1

TTr^^^"
l
,^ r- P M P P P
Reine est plus bel . le cent fois Et je dé

l^fgrfTtiffeRA^

GYGES

.
u^r ^pfVFffM^rFTf M jf.^j^^:^^^

fends que l'on en dou . te

.

Ta-aeme crois pas? Je te crois.



7r.

CAIïDAtrLE

"if

£L r g Bi=g p p p pf̂fi

Que U . HP feiu-iiie tou - jours

Au Mouv^
vous de . meure iu-cou



Rfi-, - -ne.

AiiiinéJ- = l-20 î
J'ai .lit: tu pfMixnio prendre au

Assez modéré J • = 0<>

Mai . tre, corn - ment peux- tu me don.ner ce con.



la pro-po-si- ti . oa n'est pas raLsoa.aa . Lie.
2

r r 7 r/'P
i

El.leparait nièiiie— a. bo.mi . na - ble Et This.
-Un. peu plus animé J-—\['l >^

- toi _ re ja - mais
En animant beaucoup

_ narien vu de pa-reil

En cédant un pou

Jea ai jani-bes et bras cou - pés.
Au MoiiviJ. = lli

Prends-donc un

sie - ge! Mes pa. ro_ les, Gv ne cacheritaticuD

Retenu



78

"H f P P P !?

0- m^ ^^E^
fem . me croit que je l'ai . me moîas. Est-ce dé

En cédairt lin pei

dt'm .

tou . re (le moias
Au Mo un'.

de soias^ A. .

En ct-dant un peu



70

ï»-

II me- fau - drait lai . fjuil - Ion du par . tage Et

cresc.

si tantde beauté trou, vait quel - que te'.

El» animant peu à peu



..Irait plus cht- .

Assez animé •• = 11;

rc Mais pour -quoi m'a- \oir choi- si par . mi tant



Hi

CANDAULE

-te!

Très retenu
Net est-il ja - mais ar-ri.ve' Decontem.

Très modère « =Sn
m. g.

sa mm ^•>^p
I y ^^

-̂ plerseul unbeau si. -te? A n'as-tu paséprou-

V'j]^^ ^'h' i^iy M'. 1^ Sg*E
vé Le he.soin dunciviir sym.pa. . .thi

^ ^ '> '^ m
. que. Le dé .

En cédant
1 i-41'» peu

P r 1 ^ 1/ -

J^- 'v Jm

^^ ^



8-2

dtni

.

\,jl\>± ^^ &^^mm
. ger ton ad.mi.ra.ti . on?

Retenu Au Mouv.t

fe^^ ^

^ _ff rr PP 1^ ^f^ P^ 1^ ^^^
•t-Tt, ; p p p

Cestunsea.tinient al.tru . iste Etqueconipren. dra toutartis . te.
EiLcédaut
uupeu

kr=^= ^wJ iffjrru gEiEÊîi^^ï
^EEa

3

^ =î

4t^ r r, p^ p I f) :^ p p r p rr '1^-;^^=^
Et danslVxès di» ton é-mo-ti-on, Le cœur tout fondu de ten

En animant pcui à. peu

=Dfi = 1

T?"
îl

m



".€^̂ m
lires

K 11 oedaiit

dim

se,

^^ V*

^^^zfW^-

'^i.f^é=M

N as-tu pas d''.si- rôpresdc toi ta mai

Ail Moiiv.'- ^
dim.m^ d^ ^==À

iw b9
i,---^'

w- d^Mir0-
-^ le* Jà

^/w.

v'ji^ r p7 f! g^r=^' '^=f=^rr }- ,
p p

. tresse.Oiibieu un vé.ri . tablt^a-nii, Ou Lieu mè . me û'impor-te

(^^ ^ S
-©
dim.

l!fi^

1
^

GYGES_,

r' p 'pp n'iiv !',^ B'pr"^^^^E^
Maî-tre, toncoa. . seil n"est pas-sa - ge. Tu

^ -<

—

y^m^ ^ =ST

Eu animant mi peu

!' j
""^Hi ;,^^i' ^^

^^ S^^^ wm

. d n'est pas un pa- y sa .

En cédant Ait Mouv. J = 80

lin peu

Elle

E^ii cédant
un peu

^
^

5

1^



K'i

-^ï^ :> P ^'4^^î'
^

r^
n p r^rr :^ ? P

est un pa . y . sage

,

Très modéré J —HO
elle est un bois sa . cré, Elle est la

ftf=fU m^
^"f^n 1^ ^^ ± d.

r -S"-

^j^n r r, r V ï> p p r P ^fe
luef* le cîel,. et tou-te la na - tu - re. C'est \i

rM
J i^ . 1 *~3 ^ *

^ _X jLjb -^ " J J J J j-j r^

ïf

H^ P I r P^g P'P Pi
vaijue au reflet aa . cré,—C'est la douce col .- Une à la li-ynesi

±-JK3/^
iS

J^-.CTI'-JTI u—^JTJ-; JTit

^1 r ?
^ ii Cresc.

g^ i r ^ pprA' I r'^ p'p?^
pu . re. C'est la Iem_ . . me,c'est la Beau _ té.

Feu à peu plus clialeiirensemeiit

C'est ré. ter



fai - _ -te cré-a . tu - re,

Tonjoui's plus olialeureiiseinent

C'estu-ne Ji.vine œu.vrp

En oédanl

teni _ .

Modérément anime
••• = 104

Et je veux qu'avaat son dé

En cédant 111» f»eii An Mouv.' en animant

f ^ —-^
'' dim.

É i3:
"« •

M^ ^ "î^'

^ i



HO

a^^

É
- part

P P I P i^

%n^-
liP-^^ ^f=^

Mon u _ ni((U('a-mi laconteni _ . . . -pîp.

S

_> P #

feiEjMîiJ

^^*A
I!

"^^
J9--



S7

GYGKS

a que ce.la pour te faire plai _ sir Soit! je reiupli.rai ton de .

\>*Â

jours demain?. Maisvoi.ci l'heure où Tu.doprendson bain.



KH

Tonâme est - el. . -le dé-ci , dé

-

En animant un peu Au MouvA

Oui.. Suis-moidonc... j'aimoni-de .

En animant un peu
Très anime

«i =138

RIDEAU

p^fifffi



ACTE II

Les jardins du l'nlais Roi/nl _ Dfs nraiigi-rs . drs rUraiiiiirr.s, d,'X jm/micrs , drx /„„,{., -^

ruses, elr. An jifeinier p/aii, ii droite, un ;/rand fi;/ii/i=r; oit sfcnnd plan , nii liussi,, d<,„l une
l'inlie !, tjuuehe est enriire f,„r des inassijs d'nrhustes. ('.si l„ Jl» df l.i Jnurnr, ;

/, jurttti:

est liiiiijne dans une luniicre tiède ,l dorée.

Lent é- =»'.(;

PIA^O

' f'
" f rf'
En fédant. ... ,

un peu Au Mouv}



Un peu plus animé J. =72

Kn rédant lin peu Au Mouvl
En foclani
un peu Au Moîivt

Moclérément animé • = 104

RIDEAU Au lever du rld^u, la Reine arrive, suivie de ses filles d'honneur, toutes



91

très Jolies et très Jeunes . La Reine, sans s'occuper de ses suivantes, absorbée, mélancolique
va s'asseoir sur un banc rie pierre,

EjKtéd^iit impeii Ueieiiu

Sopr, pp express

.

:ftli^ h
-
^

^-rrr ^^^^
i.n

ii

MJiii . Hionce à dcs-ceo dre; C'est

4^ i' J' i' J. J' r > j

l.'il (iiui . uieuceà des.Gtu dre, (7est

* Pundaut loulf la durée dr cet acte, Ba^i». Sat#la. Naé.XoIoé et Héunia devront chanter «Tec le chd'ur, lorsquelle

oaercnipn» un milo a eioeuler



«2

J i' J J. J rpJ^^fc=^?

- bat . trc daus la source, A . vaat



TUDO. toujours à ^"écart. p



u.

cœur est tout rem. pli

Assez leiil •• = 72

d'uu trouble i.nexpri-

^^g - '' 'fzzz ^
t

^

1

'"'"'^

^ ^^;
^^ ^^^

w

iÂ
^, poco aresc.

m ^^ ^^ ^^
Il est

.

tout a

pt-CJL
poco cres&.

^=fF3
r

dhn •



, luents. Rien ne me sourit plus,

j Au Mfniv* Eli cédant un peu
riea aV.ine semble ai

.

I

noirs pres.sea.tî . uic»ats...

^
If-gérement et gaîment

tfH^.^ fF^
^Jt

Contr.
ZiTi' FILLSS D HONNEUR

m
Nous a»voQs ap-por-té des bal . les,

légèrement et gaîmerit ^

EiE^
j^'j'j^'jT:^

Au Mouv^ Nous a.vous ap.por.té des bal . les,

Modéreuïent animé J«=ins



9C.

fe m ^ jfc#
les

F.

dH.

si mius pourroQS delHer. mus Fai . re re.tea .

ià^|jr=i JUi-J •!' M f P" ~c^^
sî nous pourrons d(»lHer. uios Paî_ re re .ten .

0sE^sM^m *^^ 7 9

^î4éL- n-^m
*àm n-jp'

-^ cresc

J
Ji/'J_JiJ^'l J JJ^J/g

les

F.

d'H.

tir les campa. i!;nes,Oii jou. er comme ks coin, pa

-^ cresc.

nies Ue la

J ji^'J_JiJ^i ^jiJ'J'M.^ tj
"^

tir les campa. ^aes,Oujou. er

i^JÉttjg

comme les corn . pa . ^ues De la

fe ^ m3ES^^^
.* * »

MWr^ro# f i i » ^
TUDO, toujours isolée. ^ ^A~Tîi"^

^ <//w

.

Caii.

i yf^'^s
A

J'iOW^ I

^
les

F
d'H,

^=m

fil

dim
le d'Al.ki-Qo

i^
os..

p
\ lYq*y-

^stia

j j,j,jj' I

t
fil . le d"Âl.ki.ao

rfm. V. . ,
1^

...
ŵ

^^^ w s?



î»7

. daule est Diea

Très modéré J- =80
»^ - f?er-. lecouspil It- plus

m
p express. ^m^.^J5BJÏ5S^^^

^
.^j^j^mmMmmm

dim

.



yx

sa - lie Ritui de très \wu pour ct^t-tc nuit..

Lfl a à Sopr.
If L'irer

LES FILLES D'HONNEUR

m & P l'-ger

«'•» JiJiQJ'

É
Notn'Rpine,ce

ËJi.iiilinaiit HiKîédaiit Aiiîiiin J =li'l^^^ s^Efei^ ¥-f
pl-ger^^ Œ

^^'5J? ijl

^ k:^r^j±t ^ ^^->f
les

F.

d'H.

soir, profère E.tre seu _ k

44 £^IJ jA
Son front se -vè . reRes.

V

î^
rt'utT^t's

.

N

soir, préfère E.tre seu I le; S.oafroutT^t's

^^^^^^

^TTT&W^-^^ > i|:^^i^^^gg^-^=j
les

F.

d'H.

seuible.auTiuolo nu a . ^eux. Et dwant la grande tristes . se



U'J

dim.

F.

dH.

De ao.tre .li . vi . „^ mai . très . se, Nousû'o.sons co,maeiLc..r nos

dim

.

Do ao.tre di
.

vi . ae mai . tr^s . se, iNousa'o.s.ms C(.imiiLn.cer aTs

En cédant
«^ ^sfe "" peu

TCDO, toujours sur son banc de pierr

dim . dim . —

sur- te de cul . t

'^^^m
Tan.dis que S()Q as, » pect seul megla-cedef.



100

.té letu.mul - teDans,nonâ-me!.. Gy.gès... ^^^



101

] . a
Piéger -

pU' i' p-p Mr'~p.pp'^
dim

.

iS.

lelQuandonest reine

crese.

et jeune et helle, A .

dim.

mS!^ ^^
bë lelQuand oa est reîae et jeune et belle. A .

\r,fA-rJ^\f
dim.

- voir un air sî soiLcl _ eux,sibuuci,eiuc,sî soucLeux,bibCuci.eux?

- voir un air si sou-ci _ eux,sîsouci..eux.sisouei.cux,6Îsouci-eux?

o Eii cédant



l'l>

>lai> je <\'\^ rc-\t'-Dir \ers la troii.pe lé

Assez loiil l'iii.-':^ iuoiii'~ quau Jrhut) J - •= 72

ans'.La d(^.sîL lu _ si,o» leur demeure '.trao . f^ere,— Aie-gi ij"»- la



Pour.quoi
, ae jou.ez-

Assey: animé J. =108

pas trou-bler v© . tre rè.ve . ri



104

dim

. sez ,

je vous le per - tti«ts Se par.tagez pas.

Modéré J.= 92

^matris-tes - se. Sivousa'ê.tes pas jeu . Qesdaasvo.tre jeunes . se.

dim

^."i|J iùj^
ftei - ae^ dites. nous_ U-ae belle his.

Animé J =120



105

toi - fe. Mais quel, le? Ah! vous coD_tez si bieiwMaisqufel . le?

Etvous a_vez tant de me' - moi - re. Mais quel, le? Di.tes-nous kc-ti.

SATALA
P

ji^^J'i,} J' i' }' i' I i^ ^ I' g P I ^ - ^' ^'' ^'''^ ^'' ^'

on dé.vo.re parses chiens.Ôu bien ITiorri.ble mort du berger phrygi

m ^Sër m

m P^

Retenu

U
Oui, ce soir,

. Modéré J=88
Cl- soir, les ftinmesdi;

I

p cresc.
,f

m É
p

i



"f-^

5^
l'iLureront l;i mort du brillant A . tvs

Un peu retenti /T''^^ reteiui

uîûii lîùîj



/> ejcpress.

t07

Cl- né.tait qu'un bfT. gen mais d'u.no beauté tel.

Assez modéré #=91)
'•',-

De corpssi bien for.mé. _
En cédant
un peu

Que rienqu'enle \'oy.aat

Au Mouv^
lapuissaa. te Cy-bèle_

dm. pp

^r" '^pM J' iJ^^-'ri'^'^*
Uu jour la.vaitai . mé Sesgrandsyeux

En cédant Au MouvJ
un peu ly_^ ^j^ .



10«

Suus l'arc pur du sour - cil. Et ses cne.vcux do. res

^ ^^^^--^LXJ-J
d/'f/i

.

te
P cresc.

^

"if
dim.

f'iiJ' r
'

p jt fip p ^ I r
frisaient enmil.K' bou clés Pareils à du per.

Retenu

^ r r r
r f r

[ ^^ JJJ J^m

^
-ï/' dim.

^

1
"i/'

TUDO

r^p -^'(j^P v-E-g-E 5 E P I r P -^ ^^J r
.si!.

Au Mouvî

Ah! quil devait ê.tregon. til. Hé- las!.^ rH r~rj

s

rfm

.

pbp;;pr- PI[T^^^g^
i;l'J^ii."^- W

dieucru^el, ja _ loiixdu sa.voir-plai . re

Modérément animé #=104

De ce berger char .

* ^
S J2S

rf/7«.

^^
:f

^



iOO

mant, De.ci.da dans son cour tout gonflé di-co . le

dim

.

^
r TTn^

tys menait— sontroupeaudansla plai. . .ne. Vers cet objet si cher

Unsan.gli.er accourt et,d un grand coup dans l'ai . ne. Lui de.chî.re la

Un peu retenu



110 SATALA, MEOXIA

et COLOE

_ 3

chair.
" Ahîmachè.rf' Cesaiif^Iicr! Ilex-a _ ^('',re!

Très aiiiint- «^lôn

LE CHŒUR
Sopr. et Contr.

,

1. f '

Pleurons_A-tvs! llestniort lebtl A . tvs.LesErossontpar.tis! Il a

^
Pleurons—À-tys! llestniort lebtl A . tvs.LesErossontpar.tis! Il afi-iiises

Modérément animé • = 104^^ m W W
Sv^^ i

^̂
if

BAGIS

* jours. "Alt'ureut les A _ mours! , l_mi.toiis, i . rni

Assez modéré J = 90



Ousurl.-s â.pres^omnu-ts d.sm.nits, [., fn^j^^^S^^lT^^^^
Eli c«'daiit Trê.sm<»dorr J=K',

l'A.\T<lM/Mr ' '

nes.Vier. ges, cour_ti _ sa. nés et ma.t ro _ nés.

yJlj.ujJJ 'JJîJUjIj

Er^. rt-nt en^ hur.lant à_ pleins pou _ mous. Sem_bla.hlesaux.au



il 2

ïkn n l

-J p te

^
Sopr..et Contr.

L£ csœuR

f
'^'\>i' 0>r F^iJfe

Fleurons A- tys!

Modérément animé #=104

^ ^^M

''"^^ j^^jIes^ i^""^'-" ^y^
iy\'^' jjo _ > J'j'i^

I
J ^"'g c c^ I r

"'g
p fi^r P

Il estmort le bel A - tys. Les E.ros sont par. tis! 11 a fi-ni ses

te m^ ?E^^ <j ubt>
'

{bg r^'^

•'i'W '
I

!J1 ^
éfe

BAGIS^^ t

II^^ iè
n^^:^p Vp I

3^;
jours. Meu.rent les A _ mours!

\f»*in«» Mouvî
DAXSES



1-13

las! u.nedontblan .. che Frap . pu ta cuis.s'^- blar~7~d^o.

4^

- dudinslaplai. . .ne. Tu res.piresà pi-i . ne.

I

1 ,
LE csauiR - mf

HeJas!_H.:!as!



114

ite
w
^7 r, ^ i'JU' h J' B iiB

ff
J i' J>^^^ ^^

Tes f^rands^yeuxiioirss'é.teignent. Les flots de tonsang teignent

4 4..,. I
r_ Â-tvs

i

I

'

H I f t'T ff

1̂ LUi^li. JJ j fwfi w i>

[fi^i"ipcr,-^[;r te

*
D un rouge vif les lys

Sopr. et Contt. jj. mŒrR f

njriinjjjj »^i
HéJab! Hélas! A.tys.-

En cédant

ix̂ 4g:m itf##
/

^^
1
s:^ È

1
1i^5^ SWtl -^



iir.

-SU.



110

coup son bon. heur s'é - crou . ler.

pfj^h }
j'i'

I r^'' F rA I ''F^WTrr
El.le s'enfuit par les lon.gues val. lé - ?s. Hur . laiit a.vec leschien*;

Modérément animé #=104

d/tf/

.

p

Et redi-maiidf aux sources aé-so.le' . es L'ai -«aJDle Phrysi-cn

k^

i iii m^ ^^i» i ^^j^^M

Le dur rocher et le grand chè - ue Pieu. . .reut

Assez modéré #=96



t17



:is

Tan- dis que ton bai- sera de la vie erdis que ton bai- sera de la vie en. co.

An Mouvl

i\h! don. ne-moi ta iî^vreuneder. nié. re fois

m̂ ^

er de Ce.lui que ia.do . reEt ce der.nier bai- _ . ser de Ce.lui que j'a.do . re,

En animant peu à peu

I
^ ^ P^

Je le COU- ser _ vo. .rai dans mon cœur

m^ riTTS If r r^rf



ii;t

souOe... il coule cuvec ton à-me dans ma bou .

Ain.si par.leCy- bêle, é.plo.rée et fa . rou

.

. .che.

Modérément animé J=i04
DANSES et PANTOMIMES

Retenu



12<*

Pleure sur sa jeunes . se. He _ las!— Hé.las! A.tys

./•

Tu su-bislesé-preu-ves Des ajrioureuses veuves. He.las! He.las!

aresc. -^

jf'Yr ?f rf? T ftrn

f
tinn: çïï^

cresc.

p [î
f; "M

Les E - ros snnt par . tis!
3 T Il a fi - ni

mèèm%
^s

g^g=S=t=îjJ=i-4^^p
liT^^xy ii



121

Un peu retenu Assez animé, chaleureux J=ll::

L'a -me de ton a . mant a cou - lé dans ton

*te ^ ^S
'T. p r
-quoi Ce. lui

W¥
Ionpour qui Ion cœur en - tre - tient cet- U



1-2-2

mort: le pin est son'em . blè me _Qui. pecLdantles hi

o,|ji^^:i

I

vers,

^
Gar _ de sous le ciel noir et la lumière blè . me

lis^
i ii'i a i

i\klf^*^^ lA
^Jii^fg

P



dim

.

12-

Ses rameaux toujours verts

Un peu retenu
Non, A - tjs n'est pas

Au MouvA

M — cfesc. ^

- monte au prin.temps. Il re . lunt dans le ger. me, il re

JUin frnï

ap^ »^-.-it^ i^— ^ — :;-—

»

w^
- naît dans le rè . ve De vos lien . reux vingt ans.

4 ** 1'^ ^^t±^ |.»j^ -J'p i

^t/Tl^r^,;^^
f iP n r r l-cJc^
Oxetic.



1-24

Vousa.vez cé.lébré par vos cris ot voslar.mes.

Assez animé • =H2
a tris . te pas.si .

É i JV'Y p ^p
I V F p r p p

Cé-lé-brez main.te . nant de TEpoux pltinde

AeleniL

se î^

t

. on.

Sopr.
_Zm

Contr.

^
is csdCR Couronnons.

^^
Vif é =± on

Couronnons

m ^ ^1 frr

^̂^^^^^W^^^i^^^



12S

- 'i - ci - té! lodïHélvau! Hé! Iûd!H('!vau! He!

Ji - ci . téi lodîHéUau! Hé! Iod!Hé!vau! Héi,



i'2C,



- tants. Il re . nait dans la se . \e De nos cheveax flot, tants.

tants. Il re . nait dans la se . ve De nos cheveux flot, tants.



128

lod'Ht^vau! Hé! lodlHéSau! HJ! Il re -

Tve De nos seins paLpî . tants.

le

Ck.

Tour-nons, tournons sans trê . ve. Nos cœurs sontha-le.tants. Iod!Hé!vau!

cresc. ^f_

'~'
Tour-nons. tournons sans trè - ve. Nos cœurs sontha.le.tants. lod!Hé!vau!



i-2U

-très . se, MèJons, mêlons les noms.



130

( '^'•'^
j y-'^ ^-'j^jjtf^jU^ii

I JT^— l^j. ;>j |

, i

^j: .tlj\j | j: |)j'^S

a.
son dos flû .tes Et des . sourds tyiiLpa - uons Qu'anbeau

J^it^ l itJ • J'Jm.
Da des flù -

-v T^n?

j.f:f7 |

f ^i^fHr

.tes Et des sourds tym-pa - nous Qu'un beau

^#
^^^ ^

!3 i^ m
P

r^i.¥
^



lodîHiIvau! Hé! Iod!Hé!vau! Hé!

cresc. f

Et comme si elles ne savaient .Vosbeauxpieds blailCS bondis
plus ce qu'elles disaient: f'i' _ ^

En cédant Nosbeauxpieds blancs bondis _

Au Moiiv!-, de plus en plus chaleureux



et de Cy - bè mêlons les

^=^ =^*=? Çi=^
.y. t>» •—— gp r T"—I

-r-i^c^^s^—,
,^--^

jUL^^^M



nait dans la se . ve. ryth . mes ex.ci . tants. Tour.

- naît ^__dansla se . ve. ryth . mes cx-ci . tants. Tour .

lod! He! vau! Hé! Iod!Hé!vao! Hé!



ir>4



M
^^ïCSS

Quelques danseuses tombent épuisées. La Reine fait cesser les dans



136 En modérant peu
peu le Mouvt

m
Moins vif J=116^ ^^

1^ ^ hS^^Sl w
ST ç^f—

r

-f r

MEONIA. se relevant.

M
f I f f py I r i^j ^ ^M

Nous sommes é-pifi .se. - .es. J'ai les jamJ)esbri

^ É feik^
9^ ^ M^ ^

*
TUDO

iijXJ I < *è^ r r r r I ^^J^^
.se. . .es Il faut vous iv.po . ser.



13-/

En cédant un peu
Di.rigeoas-nous vers la fon

Animé J = 120

tai .,np

Allons tout préparer puur lebaindela Rei.ne: Ellcvaseplongerdansleflotiri.
Rett

*} , se.

r^ l 7

Assez lent «•= 72

p express.

^^ï^&p-t^T^L^^ i ^ .4^:44^

m i y i
'P F\^ 5

P'T p P P P

En cédant

""^Ji^" Au Mouv'.

ja, la roy_a , le bai.

Un peu plus animé J'=HO



138

fjneu . .sp,Sous u.ne ré-sil ', Soi-gnoiise, A renfermé ses clicveuj

En cédant un peu Au Mouvi

rBMJB

J_jL l i:^

dos papillons Et autres monstres... al.fon^!

K<'t«'nu ^^.Modérémont h'nt ••="''•



tes filles d'honneur se sont dirigées vers la fontaine. Les unes se disposant en un premier
cercle, autour du bassin, se Jettent. d'un bord à l'autre, des echarpes qu'elles tiennent au dessus

de leur tête, les bras levés, de façon à former une sorte de dais. Les autres, formant un cercle

plus grand. se tiennent par la main en étendant leurs robes et cachent la Reine aux spectateurs.

lôy

r*i*
ffî ^ m
^iT^ffiium. ^HiS^^ Hm

s-
Cependantjpar la droite, Candaule et Gygès

sont entrés et engagent la conversation suivante, autour d'un grand pin parasol dont le tronc épais

,A-, Sopr. ppp aussi deux

w E ^J

^ Contr.
LE CHŒUIi, autour de la fontaine

La Très

ppp aussidoux

1^ E£
Retenu

Assez modéré J = 96
La Très,

rnmrnrn

les dissimule aux regards des filles d'honneur.

gue poss ible

CANDAULE
Nous arrivons au moment favo.



140-

.rable. Et tu vas voir unn fhose adini

rablt Mais ton cœur est-il résolu?
GYGES
A dire

ELIe iiioa - tre soncorpssi beau! Et. dans u.ne lu.

m̂ ^'iJjju-FJû^i^i^^z::^ ^ ifa^ j^j^j^j^':

ELle nionTTre sun corps si beau!
Et. dans u. ne lu.

-Vlodér! animé J = lOH

j'ai des scrupules.

CANDAULE
Tes scrupules

^^3F^-=^^^^y4>,MA^
re blonde. Aux ca . res . ses du zé.phir.

Lite

blonde. Aux ca - res . ses du zé.phir.



141

sont ridicules.

GYGES
CVsl donc toi cjui l'auras vijulu:

CANDAULE
Oui, c'est Candaule, va! C'est ton roi qui t'en prie.

PP

l)h' ne fais pas le ren.

î =É^^^^+t-ri'

re Des eaux.

re Des eaux.. 2n(^n

dtm.



Ui

L-héri,
Et pour mieux conteniplir un.- épouse ehérif

Vo . tre plaiQ I t*- «u . ave et pu



CANDAOLE, derrière 1 arbre. 1/43

tili(»r Gy^es, regarde ma femnif.

Et eljea chantent, bouche fermée, en tournant très

comme un murmure

CAXDAULE
GYGES Je t'assure que c'est infàiiieî Mais non, mais non. la vois-tu bien?

lentement autour du bassin dans un sens et putH dans l'autre, dansune-florte-de-balancement.

GYGES Roi Candaule,je ne vois rien. Ces filles avec leurs voiles cachent la Reine.

^wm'^ ^- ,,-.j^™^' ^'



i'4/4

CANDAULE Ah! que tn montres de verlul Et tu me donnes la migraine.

GYGES CAMDAULK
Eh! bien,p(jur grimper dans cet arbre, qu'attends-tu? Dans tet arbre? Mais oui, dans cet arbre.

PPP

il JT] J J J ^
ife OP^P.teggm -H-HtHU

Très njodére #•= S4

'^r#f ;' Jr ^~U LU IM
ĝ

PJ9 tr /^^^^
%

GYGES, superstitieux.

C'est un pin! l'arbre d'Atys!

CANDAULE. trépignant et se frappant
la poitrine avec une fureur cqmlque.



14-)

à Gygès, qui est grimpé le long de l'arbre.

Quf vois-tu' maintenant?

Assez modéré, mais chaleureux J.= 96



ua

CANDADLE . ^ , v .

Monte pins hant,STir cette branche. . Gygès Blnstalle sur une branche plus haute.



MalB.à ce moment, on entend un grand craquement; la brail-che a casse; Qyfçés
degrlngol«.Les filles d honneur qui. pendant toute cette a-.ènenont cesse de

chanter- dans un lent balancement, tournent la tête en entendant <:e craque-
ment et poussent un grand cri. Tout leur groupe est en rumeur.

147

(cri)

GYGES, au pied de l'arbre.

Dieux! la branche a cassé: nous sommes découverts.
juste châtiment de nos projets pervers!

CANDAULK Fuyons! Tous deux disparaissent par la droite.
0\ ^
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Un voveur! Ouel-le fin iiu.pré.vu - e Du plus in . no. centUn voyeur!

ff^^m
Un voyeur!

bain!

/

/
''\n ^ ,.hL>, JJW litJ^J^i'<^J-^JjJ'

Cou.

/
=?==^

Un homme e. tait la. dans le pin.. Cou.

i^^
.
hhJ' Ah l^J. .J' »>f^J-^ i'iiJ^ W'

. rez à travers le jar . din Cou . rez, bondis.sez, mon.

.rez à travers le jar . din.

Un peu moins animé J = Ufi

Cou. rez, bondis-sez, mon.
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. trez coni-me Vous chas-sez l'hotu . tue! Chasse à l'homme'"
I

trez com.me Vous ehas.sez l'hom . me! Chasse à l'homme!

Chasse a l'homme! Cre . vez crevez ses veux im _ pu -

Chasse à l'homme! Cre. vez, creNcz ses yeux îm . pu.

##g^

-d.-nts!. A . vec vos on_^les, A . vec vos dents, Déchi.

.dents!. A .vec vos on.gles, A . vec vos dents, DécH.
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rez, déehirez lepro.fa . ne, ' Aiasi, ja.dis, lebeauchas.

*^,JliiJ' JiJi
l
ilJ,^^

I

V^p JV p l f^p
rez, déchirez lepro.fa . ae. Ainsi, ja.dis, le beau chas.

i i

r
^' J' i

p-
p p' ipp i rj'j^j^^ i

r f
'p

seur Qui sur . prit la chas.te Di . a . ne Fut dé.chi . ré par ses

t^ ^' ^ ! >. ii p'ipp i
p".'J'>J^^

i

r f
«
p

seur Qui sur . prit la chas.te Di . a . ne Fut dé.chi . ré par ses

* •
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ff.

ï
g p r -Mrj g p p ^ ip-rp p ^-g-g

chas.spz l'hom me. Chasse à rhom.me! Chasse à l'homme! Jeunes

g-p r p Tp
g p F ^ ip p p p ^^

cbas.sez l'hom . me. Cha.sse a rhom.me! Chasse à l'homme! Jeut

^i 'F=^ h > •.^'=^

£5 fe*p- >^'
p p p+-r ^ v'^j> s^^

fil . les,que voJre chœur Soit u.ne^ meu te \en.ge.

^^^p- ji'
p p p^ ^^

les,que vo.tre chœur Suit u . ne meu . teven.ge.fîl

S ^^-¥-^ P

I
" 'M 'Il

I lii i —



ir,-2

rez, bondis. sez, iiion.trez coin.nje Vous chassez Thoni . me.

P ''P ^P P
rex, bondis -sez, mon.trez commue Vous chassez l'hom . me.

Chasse à l'homme! Chasse à Thomme! Chasse à l'homme!

^y ^ cresc.^

Chasse à l'homme! Chasse à 1" homme! Chasse à Ihomme!



15ô

fff Pendant que le chœur chante

Chasse à Thomme!

En cédant un peu

Chasse à rhoni _ me!

Plus animé J = l^fî

ainsi. la Reine, toujours derrière le massif d'arbustes, se rhabille en hâte, aidée de quelques filles

d'honneur, tandis-que les danseuses, agiles, furieuses, parcourent le Jardin en tous sens. Puis la Rein

€^^i t'^^M
dm.

les Jeunes filles descendent au premier plan de la scène.



ir.4

NAE
P < ^^^^'^ P P ^P P ^ ^^<) «l

'

ai

Nous avons parcou . ru Le jardin en tous sens:

Un peu moins animé J = 1^0

l'homme avait di^pa .

^tt
jv 7 i.|fa;^e i , b |

fa=t

a ^ ^̂ ^^ ItP »\
U/U^'

iJij .j^j^^;'^J'J^J'+4

I

ru.

Sopr.

Il a dû gagner la cara.pa . gne.

•^

^ i' iW>

Gontr.
Que no.tre

^"J^^J^
Que no.tre

fc=^;,}, ;, |

i'jJ^ 3̂B
Lursqu il é.tait là, tout auprès,

^ ^
hai - ne l'ac.com . pa . gne!

k-J-'-Jr^K
hai . ne l'accom . pa . gne!



isr

Avez-vous distin . gué ses traits? Je ne saurais di . re quelle fi .

1^^^^^^ S

I

veux que vous soyez rau .et . tes

Sopr. p s

dim.

Z^ C^ffiTJî, levant la main. Jf Je ju

Contr. p

re!

f^j^ Hv-J ' }'JmJ'J'^ 1 s. p^
Le soir vient; vous de.vez re.tour.ner au pa.lais.

Assez modéré « = 9^>

Moi .- je de.



SATALA
P

.niMir'' Lci. Maitns-sp.lair est frais. Mft.tez ce . ci sur votre épau . li

^^^Ê
wEm-Jiiinm TuninjJi ïi^r^sT^jn

TCDO
P^^ d/'m

.

D'un geste, elle congédie ses filles d'honneur. Les Jeunes fil

.

jjp les s'en vont discrètement, en commentant à quart do voix

m
Mer. ci.

En eédant Assez anime J= IHi

lia peu

cette histoire extraordinaire. Elles parlent de choses comme celles-ci: "Quelle histoire!— lucTOya
bit-!— Moi je l'ai très bien reconnu.— C'était Gygès. — Et l'autre, en bas?— Le Roi. etc.etc"

t:mmtM^^̂ \^m: f : f : r- : f:m

m

C est un chuchotement, un murmure confus que l'orchestre

enveloppe dans son ohucllotement et dans son murmure.
Très l'etenu



ir,7

TtDO. seule, dans le crépuscule



Cer , tes, je les hais tous les detix .
Mais Gy . gès-__—-_£araarait

/^^- i^ a=.

moins hideux Eu cette af . fai . re que Caa . dau . le ^_
^ . „ , Très lent J-= 0-2 tr
En animant un peu Retenu
O . rt:;^»-^

rappelle la prédiction de Llxos: 'Carfdaule est Imbécile;' etc.

La Reine sort, rêveuse, pendant que le rideau tombe lentement.

SX Très retiMiu

»! b"
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ACTE III

La chambre de lig reine Tttdo.dans le palais royal à Sar/ies. Par une grande hav^

on voit la campagne et, au fond, la montagne du Tmole. Le premier crnhsant de la

lune brille dans le citl ptein d'étoiles.

PIA ISO

Très lent J-= 50



KiO

En animant peu a peu

i^-^^-
'ïï^n



icA

En animant Retenu

nhl t: ip: It: jp: I if. li

./* (f/»i

.

Ifr.

u Mouvî J- =Au M 76

^à^p r

—

^ *f5==âi^

S
hxy-

Retenu

y%.r^^^^m^^^^ m̂
En animant peu à peu^ ^iaàij^i^

^ ^S»i^p: p: Hp:^ ^^p:
*"F-

<y- ii



10-2

Très lent J'= 50

l ili> (

Lnimé • • =



i(;3

Assez moderé J- =

RIDEAU
Retenu peu à peu

Seï 5^ mm^^:^^
ûT/w/

.

v-*^ u}^^~^rjrff-+i^^S-n^
|

,.

E

1

Sopr. et Contr.

On entend au loin les lamentations des femmes dans la montagne.
Z£ CBŒVR *

P

j^'~'PPiJ ^J'J, .J'JrJrjT

Pleurons A.tys! 11 est mort le bel A

Modéré • = 88 (plus lent qu'à l'acte précédent)

poco cresc. dim.

-t-vs. Les E.ros sont par . tis! Il a fi . ni ses jours. Mburent les A

Pendant toute la durée de cet acte. Bagis, Satala.Naé.Coloé et Méonia devront chanteravfcc le chœur-



iÙi

TDDO J

É £ O^-P-iMi' B ^ J' JT¥=^Ot^=^J^
.gi -tent leurs flambeaux, Eapoussant de graads cris; et leur trou . pe dé

JsL

J>T P "P J
Hé.las! bé.las!.

te. Sur la mort du berger phrygi .en se la-mcii.to. Pa.



»«?•

-reille au vent du Nord hur . lant sur les tombeaux!

Un doux ros.si.gnol chante et luo.du.le ses tril . les.

^*f/ ^ ^

^^if f y f-^^-K-H-f

U .ne grenouil . le lui ré . pond en co . as.sant,.

^V ^LT^^^gf
'marque

f-£7

Et tous ces bruits mê. lés mon . tent vers le croissant,-

LE CHŒUR Sopr. et Gontr.
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dt'm.
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pire, a - vant queparais.se le jour. Unmoy.ea de \en

Un peu retenu' Ai^JVIouvi

.ger ma pu . deur vi . o . lé

En cédant
, Retenu Au MouvJ

LE CHŒVR
Sopr. et Contr

toujours très lointain. ..un murmure à peine, ..on ne peut distinguer lesW -*>—-^ .il k L.
paroles.

Hé-las! A.tys. Il est mort.

Modéré J = 88

e bel A .
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dim.

.tvs. Les Amours sont par. tis! Il a fi. ni ses jours. Meurent ks A .

En cédant

Tout à l'heure, à sou-per, ah!_

PPP

ce.ci me tourmenta. Cet inJà . me Can . daule é.tait d'humeur char.

te. Et de mil . le façons il me faisait la cour..

—
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11 fut spi.ri tti - el et ten . dretour à tour Et din.vi.ter G^
Un peu moins anime #• = 138

gès, il avaiteul'au. da ce! Mais j'ai suconserver uavLsa.j(ede
En cédant un peu

gla.

Au Mouv
.ce. Il a bu... iJ a bubeaucoup,Vi. dur.t coupe surcou.pe,

^^- Un peu moins animé J-=:120

coupsurcoup. Puisilm'a dit bas à Ib.reiL le,Fixantsur moi desyeaxtout ronds.

Retenu



170

"MoQ.tez dans vo . tre chambre.

Un peu plus animé é-= iZil

ô beau- té sans pa .

mf "T^ P -i. ^^ f
y=^ :^=^ ^^=1

Eh! blei

^^^^
. reil . le! Je vous rejoins"

Eu cédant un pou Au Mouv'

.

nen.

En animant
qu'il viea . ne,

^ aé
(

^ ^H a
"?/-

bJ u—H^^»^ ^

[inr-V fe
jS-^ |i>Vt>'

I?

nous ver.rons.

Sopr.et Contr.
Cne phrase du chœur arrive comme une bouffée de vent

PP
•i\H' i- ^ J' r, B J' J' i'^J

En cédant un peu
Tes grands yeuxnoirs s'é . teiguent

;

Modéré J=92

t̂>w<^ g

/r

^^^ •? i ^ ffi ^^^

ffiV ^ J' n ^^J^^>J H^ H- i^iLU-
«=?

Les flots de ton sang teignent Diin muge vif



BéJas! HéJas! A-tjs!

Retenu

. seur redou-ta . Lie! Ma foi, je l'ai lais, se A.vecGygès; ils

sont encore à ta.ble! Pourmoi, jetais près, se Devousre-joindre. Etvous? L'atten .
tr
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TUDO
P z

CAUDAULK
P- \ff>- >yip^p

p p
i
ip

p P Til^ r a,r >] 7?: 'n; , » i»;

te Ne vous a point semblé trop loQ.gue? Noa. Tantmienx!.

En cédant un peu

m i ^m
'T^

j = 1H4Beaucoup plus anime
Il s'approche de la fcaia et contemple la campagne.

par les Dieux!

m ^^ ^m
7 ffff^'^^t^^^^^m̂ J ' jvj^ ^

•>'



173

- tao . te! Oui, tout chan . te ce soir..
bouche /'frmce

Sgpr.et Contr. LE CHQEVR express.
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^'8 r p p p p
-Fpppr^f

i

T
Quand je tepos-sé-dai pourla première fois.

En cédant un peu Au Mouv!-

^r

Ce ne fut

S ^^f

"^^rrTrt rr F rrr irrrrrr i rrrrr

pas par u_ ne nuit plus bel. . -le.

En cédant un peu

'^4 ^

Un peu moins anime
J =138

ĝ^< f i 1^n=^ ^^~>

pp

. mt f ^p.ppir ij^ ijh »—-l'
r-^

ten - dreros_si . gnol chan . tait aufonddes bois

En cédant un peu Au Mouvi

C7'esc. ^
-^^^-HHî ^-TftpQP feJ^

Et, coniuiecesoir, la lu . ne nou _ vel .

l^l^jJ^ll̂ ^^^Jv
,̂

h&àz

Cour .

Cédez

^ ff f fj:ff̂ Tf^^ l



baat

An Moiiv.''

irc ar- gen . té de soq premier crois . saut,
En cédant un peu Au Moiiyt

Re.pan .

dait sa clar . té sur ton front rou. gis . saut.

Un peu plus anime

si- . .ble. Et, comme autre - fois,

En animant
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mf

i

Il veut la prendre dans ses bras.

TUDO /•^=^ ^^
ci. . - ble

LU Mouv.'

m
mn Tu - du! Lais.sez

r
^m

^ T
^^

se doga^eant. CAXDAULE

!' [-fiM.J'i,>iJiiT'~P V
^'ii,"i>t

r ^ p r~i^ m
moi vous me faLtespeur.

Un peu plus anime « = l(iH

Ehîquoi, moQ é

Moins anime • =13S

pou. se me-vi . te! Etquandjevieas près d'elle, auguste et nupti

En cédai



An Mouv'.
Pour, quoi cet accueil gla . ri

tu rail-lais ma froi . deur, Tu nio fai.sais d'amers iC

En cédant Assez lent J-=7l'
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ches; Et ne fai-je pas dit que les temps é. talent

pro. . .ches Où je me inon.tre.rais près de toi plein d'ar. -

.ci toutfeu,t()utflam. . .me! Prêt a te . nir tout ce (jue j ai pro.

Au Moiiv.i



Re . tar . der ton bon- heur ne peut ni'è-tre per

^ n CV6 S C •

mm̂
belle! Et de tespiedsjusquesà tesche . veux, Eu toi j admire u. ne femme nou

En animant peu a peu

t=w=tpti ^^iQ'^ Q ifj hW^^jP ^ ^ 7 l^^^
^ t^ijJ ti^ 11^^^$^
a-*r- p*nf~l? âi

.velle. ma maîtres se, je te veux. . . . \ ,._
•'

^ Anime #-=1^20
En cédant . .

Siun peu If



Il Ta à la baie et, d'un grand geBte,Ta tirer le rldean

.

TUDO CANDAULE
P

lU'i'i'r ->

p i f'^'^j v>B i t pppp i
F pr

Mais que faites-vous là, Can-dau . le? Je fer.aie le ri. deau,Tu.do.

Très animé J=lôS

i•> hv .
s

*=7*

g

^>:pfff ^ i
i; f rpp^ i f if f ^ 1^

Tu levoisbien.Tu . do, je ti.re le ri . deau. Et les re.gards

!̂ ^ ,i'

fe^

^^

(//w

.



craignez donc pourmesappas Les re _ jjarJs deschas-tes é

En cédant un peu Au Mouvi

toi . lesPlusque ceux de Gy.siès
En cédant '

.

un peu Plus anime: J = 152

Je ne te comprends pas . Dis

loi ce que vient fai . reCebonGv- gès dans cette af. fai . re!
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Onoi! nieras-tu (jua - fin (ItnuesurpreQjreaubain Tu vins a.vec Gy.gès, tan.

Il était grimpé dans k pin. Toi... eabas Je tedonneiiiapa-ro . le..

ALlous. neineusdonc pas: jevousai vus tous deux; Jevousai \us. Misdenies
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yeux Va, a'ajoute pas leparjure A ceiiiiet-a- pens o-dLeux Acottea

j. p^ Y'T'^r i>r~fi,
j^j'>j'N J^J'iip > \

i

. bominable ÎQ-ju . re. A-Vdue et.bitule peux. défentWoi.

CANDAULE J'ËÉ^
Eh'.bieQ,

p-®-

!^^ ^^
./2»
i"^

p
-^ ^ £ ij

^ ^

^!^=^
W/"3 p_

Mi.se. ra.ble. pourquoi fis - tu ce.la... pourquoi?

'^i^ f ,1^141-^
oui, c'était Gygès et moi.

Plus largement Au Mouv! En cédant un peu
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Ce que tu crois être uu dom . mage, ma Tn.do.

Assez modère ••= 96

Dis: commeat cette i . dée im. pu . dique et traîtresse A-fel-le pu

Au Mouvi

naître en ton esprit é.per. . .du? Gv-Rès croy.ait a -

Assez anime •• = 112



Contrefaisant Gyges

.

I
Ses veux sont comme deux a . j?a.

Anime • = 120 ' -—-^ —
-thés. Su

lèvre est comme un fil de pour.pre, Son col

Retenu Au Mouvi

estcomme u . ne

u\ ff?! rni
iSS:

^Ei '^%éAke-_SJlS Ppi. P'p-^R
tour d'i.voire Et sa tail. le comme un jeune ce . dre, Ses hanches sont comme une am.

Retenu Au Mouvî Retenu Au MouvlS
i¥=^

^ = ^;

f tf^p



ISf)

. pho . re, Ses seins comme Jeux blan.chcsco-Iom.bes.

Retenu Au Mouvi

Il allait. il allait,

^: ^msfz

^^^?M

dim

.

SS

"pi f̂e
fer. tile à se van - ter. Je ne pouvais plus l'ar-rè.

'>V^^' "^^^t^P l^l?Hp |f' p PC PP ^ s
ter. C'était labeautésansse . conde, Et la femme accomplie au

Assez anime ••= 112

^
-^' -r ? r ^ -7

'" ? «7 i\

cresc.



vais comment repon. dre. Mua amour-propreéjait en jni.

En cédant un peu Au Mouvl

* "^ M^

A- loFb. par ta beai> . té
Assez modère J-=:yt)

J
ai voii. lu le cuii

P^^^^IZIîF^

. grants. Tu comprends. Ah! oui, je comprends. Et, main. te

En cédant un peu -Au Moiiv'.



1S8

aliut,je to seùîHe plus IjpI - le Farce qu e ses regards ont souiLlé ma beau -

-té, Je t'ap.pa-rais u _ ne fenuine nou-\el

^^

•J ri'psr.

S 4=W=^#=ai~Trff

i
fi?/W.

1?

e=
-•"r- ^P P P

I-' y ff Hf

Tratid'mer-ci de la uouveaau - te

É

Ah!

Ass(»z animé #•— ll:i

e de'-li .

',? fv f r f r r f r f r r

af?w

.

"<^-

mfe^ j I
j^'J^ i^^J-

ff p^^ £ ^^
cat stra.ta-gème!

j^''t^frrrr^ LD
Et s'il te faut tou-jours queLque té

Au^
* n-

'>\><



"î^." -^^'" a-n'i, tupeuxalJcr loin A-vec un sembla . bl e sys

— ma Tu - do, • je t'ai.

Modérément animé J-=100



UtO

- dore, eutends - tu. je t'a . dore; Et je t':au . rai. boQ

2 f_i|M=rM—TlTJ .1 LI

mkj-^WWÏÏ'IWPn^FP Ŝ

Ék̂ ^ f
1 -

< U n r 1 i ^p=

- drai. Jamais! Jamais!

/-

Pf^T--^g^^V r
' n^^^^iT .^r ry-"^^^

TumesemblesphisboHo en.coro.Tu _ do. daus ta jus . to fu

El II cédant
Kn aniinaiit un peu

ps^sf^nf-^̂ tinj-|^^|-T['j-irj^

P ^'P^«



Il 1 embrasse de force sur la bouche. Elle parvient à se dégag'er^
Tiens! je cra . che tes baisers in . fà . mes.

..li . se. ra - ble!
Très animé J'=I~H

An secours! à moi.
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EUe court à la baie et tire brusquement le rideau . Dans la caropagne.toujours balgnéo

de clair de lune, les pleureuses d'Atys se sont rapprochées. On voit distinctement les lueurs

\^^ -^^ nif ^ cresc. ^
\mM prp^pgfr I i'^^J'»FP''c<U

A-ty. Pleure.grande Dé.es . se. Pleure sur sa jeunes . se

^v#f-M ^^ 1—^1-4
I r.rtifin

rouges de leurs flambeaux et on entend distinctement leurs chants.

;p'.r Pr ^^ r i
.\ - liiiu, désirs, cares . ses.Bai.



T0DO, au Roi. que ces chants paraissent avoir calmé

^^ Sur une é - pouse, est-ce ain. si qu'on s'e'

Très anime m — \

lan. ce? Tous les hom.nics me comprendront. Vouloir u.ser de vi.o .
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ê ^ -^

—

> '

r ^'

^

• jL- ^ m' m—é—
. !ea - ce. Ah! iousp.ouvez baisser le front. Le ijes . te aVst pas

fe ^

CASDAULE
P

beau,vraiiiieat,pouruaar- tis.te. Yousa'ètespashoiuteux? Jesuissurtouttrès

*

En cédant un peii Au Mouvî
42. :^ s^

te

En_cédant^ ÏÎE
fe ^È S

m =8z fc ^
fe ^

ilf^^

tris . te. .Me parJonaeras-tu jamais? Ou_biie ua iastaat de dé.li . re

Modérément lent ••:;:: 76

ic PT r >dS: 9̂ n̂ ^=*

^^^

m:,i > .^p^O^H^Spf n^O
i f rr,iî.J^

Et. tl'a.van-ce. je me soumets Au chà.ti . meot que tu voudras prescri . re.
, . I

Moderi» #.= H'»

w^
^m

m
m
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dim

.

Tii-do, dogge-moi ta main. Si je fus pi _ re, sois uieillt^u . re.

ŵ r- r Ez ^^
w^ dim

.

m

P_ T
•;»

F J' -! 3E^
Parle au moins

.

.OT U> ^^
p

TU DO
JL^-^h B i^ J---- il J^ ii J' ;iJ'ii J^

I jj, r^r J^J;J.
Jeparlerai demain. Demain matin.à la dizième heu-re,Seul,_ allezm'at

Lent J-^f.tî „tu animant

CANDAOLE

tendre— à vo.tre tombeau Tu ne crains pa3qi}e,-<ia.soit un peu tris . te.

Modère J=8>i



m 6
CANDAULE

Oui, maiscest tellement arJis . te

En cédant

Tu as raison, ça peut ê.tre très

Anime J.=120

^ ^ ±^

^ _z^^^ ^^
beau !

Très animé J-t=l."S

mf

Jet'attendrai, demain, à mon tom

•Un peu élarg'i

V 1 ^ i =v=

^
y"

? jr -? -^

^:inr r •? ^ •? ^
Au Mouvt J-=138

^ i f>f^;if^*̂i ^^
"^ ^ -!j -il -'J

4" i //ji j. .>^> ij ^ > 1 J j

Lais. sez- moi main-te . nant à mes tris, tes peu.



Modérément lent # = TU

Le Roi s'en est allé. La Reine contemple le ciel étoile.

* B r'~r';yN-J'^\r~,i ^-

Retenu

Cj _ bè . Ie,iiiontre-ni()i mon devoir..

1=^
jTJ'jijh $S

îir-=î=î*r

s m ^ta^ g^

Jesens naître en nioncu'ur un ini-pla - cable es-poir Aux

1 i j j
P ^ cresc.

Sm
rnf

dim

.

m
1» -* *
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ta - blés du Des.tia nos heu- res sont tra - c«- . es.

» 1 * J -T.i En cédant un peuAssez lent é=12 ' *^

Je lue souviens toujoursde quels é-vè'.Qenients Fut marqué mon dé.

Au Mouvt J- = T2

part, quandje quittai mon pè.rePour\enir é.chan. ger à Sardes mes serments A-vecCan.



i'Jd

ai - gles, duaeen.ver _ gure ex . tra. or . d
En animant peu à peu

• ments. Et les de.vias e.a ont con - du, dans leur sci .

Au Mouvî J. = t'tî



200

Can - dau - le, Caa . daule, é . pr^ux sanselainov

Au Mouvi • -=60
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L^
* m^

croîs..

Ps^=^
Tan . dis que pour 'Gy.

Retenu

Modéré J- = 88

rt
^ >* •• j . j j j j j j ^j j j j j j ^ j j j j j j-

i
/

P
p ?' t^

p r^^
âme est tou te plei . ne Dua sen.ti-ment nou.veau.



202
dim

fr^p^.Nj- ;'j'^ ^
qui n'est pas de la hai

.

.^ _
j-q*^.

Très retenu -

—

En animant
un peu
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ACTE IV

Devant te tombt-au du Roi Caitdaule, par une belle matinée dit printemps lydien. Des

cactus, des lujaves, dei. nloès, des lauries roses, .in fond de la scène, la porte du lumbeau

'/ue semblent yarder debout face à face deu.r lions sculptés dans la pierre. Au premier

plan, à ijauche, un grand pin parasol. Toute la scène est inondée d'une lumière chaude et

dorée arec des ombres bleues très nettes.

Animé é = liO

pi.Lyo

'îmnnT^:
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Uii poil plus animé = 132

/

'H\. i J l J? mMi^^^^M

^ ^ LS L^

Très retenu

dim. ^^

y-

iS
_t Jl i S



2Uâ

Animé J = 120

a , ^i



2or>

MC-me Mouv'.

i^^^^m
kMîlIÏTlAÎÎl •i j V JTT^ J-^JyJ-

^^^nniïTi ïITiSJ^n^^J-^
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bJ373i7S^^"

RIDKAU
Au lever du rideau, la scène est ride; quelques secondes, puis on voit le roi Candaule
Un peu plus animé J. = i32 En céd.nt ,/-—^ ^"Tn

qui sort par la porte de son tombeau.

Au Mouvi J = 132



•208

CAHDAULE

Ah! quoloaestheu.reux de r? . voir la lu . uiiè . re,Quaadon a Yi.si.

Un peu plus animé 0— lôS

murs— d'ivoire et d'or, Maisquaadl'heu.reviea . dra, ces

jraadsli.ons do pier . re Ne garde . ront. hélas! quua bien pauvre tre.

tin peu-retenu



'200

por . te. Doù je sors aujourd'hui ver.ti . cal et vi

poco cresc.

- tal, les pieds de . vant. Et ce se . ra la fin de l'a.ven.
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S
dim.

f ^ ,^ |
£ ^^-^ci"r P^M > vp

tu - re: Le roi Canjdau-Ie se.ra feu.

Un peu retenu

Moins animé ^
J = IIG

I
t^

^
m/" express

^
t^SlJ '

f-^~

^Svn f
^ -^
fe2 ^^

so . leil de feu, Arbres en fleurs.

r̂f?Q
r

rfm.

i
l-' Y V p i^

ture. Il fau-dra donc vous dire un é.ternel a . dieu

h-Êz. ^, ~
I , ^ Un peu retenu Au Mouyt J = IIG

!

Oui, dans ce mo.nu . ment

V

je reviendrai peut ê . tre. Par un beau ma.
_Uii peu retenu





2li

cresCj L

V' P p P B P ^
Est-ce l'ef.fet du re . nou . veau?

'^ fit*

\>hpff
Est-ce d'avoir sea.ti.

dim.
"j

'>•• ^'
F p r ^ i
le froid noir du ca . . veau?.

Un peu moins animé ••=11Gimé •• =
Non,

g=g
TFT-
dim.

m If ^ if

^•»-•

cS f 7 Y^ f
•#^^~~nT. I,

I'
I

t^ 5 M ^?^̂
mais une autre i . dée é . chauffe mon cerveau: Je pos

En cédant un peu Au Mouvi

^ert I È
crese.

ilj'nnr ijTTrrr
^-^.—0-^ ^'
P 1' fei

y ^ \}
*

-sède en Tu. do I;i fem.me la plus bel

En cédant un peu Au MouvL
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Duiuoias depuis hi . er el.le m'appa.rait tel

uadésirtoutnou . veau. Mais elJe vient... en.fin!... c'est el . le.

An Mouvl
rès animé =

En cédant

Un peu moins animé = 132



21?

E.tes-vous là, seigneur, depuis long - temps?

CANDAULK P

Môme Mouvl

Oui, je suis ar. ri .

^"
r p p P -p

-per mon iiH.pa.ti.eD .ce, Je suis en . tré là- dedans.

Eii! bien, ça a . van . ce. Mais c'est plein d'ou.vri .ers et



m

res.tous au-près;. Per. son.ne n'a le droit d'iLscr de cet.tc

por .te. Nul passant ne passe en ce lieu. Nouspou.vonsaus.si

bk'Qcau-ser sous le ciel Lieu. A quelques pas d'i.ci j'ai lais.sé mon es



2IC.

iJe surprenant à ce. la Puisque la chose était couve . nu
quoide surpre
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CA2ÏDAULE

Tii.do, de.puishi.er au soir, J'avais hâ . te de vous re

l'ii pt'u moins animé J^l."!*

Ah! c"estquejaipassé par les plus noirs en . nuis, Sansdorniir. u.nedeces

Un peu moins animé • = IIG

H' } I. i;

^

»^f^;^&-P
4ff pf Vtf ^ fel^

nuits Quelon appelle à tort seJonmoi desnuitsblan . (hes. Nuit de dé

i' i :

^
T5"
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^Oànr fi y
1^'^

Pu:^
fe=S iRi-

P ? 6 Q [i p g
.sir et de remords. Cer . tes, je dé.plorais mes

L'n peu «plus animé J = 132

cresc.

'•'' ^' ppiipp M P^p.prrrr M ^r^^g
^^g^s^

torts. Et je me soumet . tais àtesjustes re.vaa.ches. Mais, surtout, je son.

$
resc. ¥^ ^ ^^

^ iJ-g i~-j-

^ t p f ^
.geais aux splendeurs de ton corps.

mf.

^^ m ^=^.r. r
tes jam . bes,

Mod(''i'éineiit animé J« = 104

tes bras!

p express
^

^
/;/r,y.«

^.S^
'TT4T3îî^^j^
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^ 2t ^^ in, \^mA

ÉéiP P ri?fcEE?

iig

Je te re.vo.yais toute.

En animant un pen

en la re . nou . veai

, ^
m Vf P

^tt ^-. i v^^;

^ ^cresc.

^i?Cî

p p P P^VT^
/
É ^^

.té De ton é-cla.tan.te beau . té.

T- 'j ^ Au MouviEn cédant —

^^f^C^ ^Cj tff ^Y ^7

^n \ y
^\

"fi^ fe
l' Itp

p
tlj» ^ gsë

Et dans u ne grande é treinte in.las

^^
P

^m =^ ^^
=^r P"r P



«î-20

T-ap-pe.lant desnomslesplus doux, Je te suppléais à ge

.

1 ap-p

:P«W



'2-n

C'est très drô _ le!

CASDAULE P

§ /P

UJm-xi j' - J oo Oui. c'est as. sez drô

Animé «1 = 120

Et, maia-te .

^^
^W^

1^-

m

^)4«'r FT7ruiF^F^ p p
I

_ liant leroiCandaule, Amoureux et con _ fus,.

Même inonv* ^

^^^^-i>4^ ^: l'^"^^
>i: A: A:

ardput et rep(>n .tant. \ouJraitsavoir si Tudol "ai . lUf.

En cédant un peu

P==^fW?^^
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h -h J> Jl ?F=f3=

i

Vous le sau.rezdans un instant; J'ai don . né rea.dez

Anime J = 120 (dans l'allure rapide de la conversation)^
^iWF=3^

PP
1

^j'i' pgjjLj^^p 1 ^ - 1^ ^-pgp p ppCr

^^
-vous à^Gyyès i .ci mê. nie.

CANDAULE ^y^
Je ne peuxplusvous séparer.

iï= £
Pour . quoi Gy.gcs?

i^ y ^J^J'J'Jf V'I-I-^J' J'k. ^J' i' J'H^r
p p ril^

p
Vousa.vezconvi-é Gy . gès àni'adnii . rerDanslesimple appareil d'une femme du

1^^}, j, j, H'yp p-^J^
I H ^ ^

.

i^i^J^^^ E
mon-de Qui va se plon-gerdansTou-de. Jenepeuxplusvoussé.parer.

i
3=

E^ e
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p <' y i'

w w ?

^j j'
r P P F I4 ^'i^ JT^^s E

Mais voy.ez à quelpoiat j'a.bon-df Dans vo.tre fan .tai .sic,

frr-ppp pJ'jT^p ^iJ^J'JMJ^J'J'J^hf
etpourcomblervosvœux.Pourê.tredeGy _ gès en. co_remieux coanu . e,

ES
•^"''P'FF P

^' i
I h h h I, Vi&

Tout à l'heiu'e.je veux lui montrer...

CANDAULE 'V}

Mon à.me toute

Ah! Tu . do, vous m'a.vez fait peur! Si ce n'est que votre

Un peu plus animé J= 152



22'!

TUDO P-

tOui, cen'estquemoaà . me: Mais voir toute nui- uue à-oie de

m ^E
En cédant leg^èreineut

I W

Animé J = lif

TWVT350=

;jp

^ b=^^E

^^i
|
J'j,J p̂ ^é^jL^^X̂

feniine, El dans le tré . fond conuai . trc son cœur._ Pour 1 "ar

.

1^^ i ^ i ^ ^

m h-7-^ *±E^

P J' i< î> J' ^ 'f'^P J' J^J^ J^
-tiste et pour l'a . ma.teur

En c«»daiit un peu

C'est u . ne cho _ se

Au MouvS

à^ J
•'

i' j^ j, ^ fe*^g l'^Hj' /gi=^ r^
rare et ([ui eu vaut la pei

-I
:^

ne Et puis.quevous ai .

En côd;int ini jU'u

mm
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.mez ce qui n'est pas ba . nal, Je vous fe.rai profi . terdeTaubai . ne. Je

Au Moiivi Plus auiin»' J= lôX

veuxYOUs of.frir le ré.gal Decespecta . clesansé . gai:

^ ^

Unefemnie,ujaefemme,une feui - me Qui dé . voi-letouteson â . me. Je
CAHDADLE ^»f

veuxvous offrir le ré_gal De cespecia _ clesansé . gai

vous urt'u offrez le ré.gal. C'est un specta . clesansé . gai



tlae femme, ime f'cmiue,U-i

n P
l rr'fJ'J^i'

ae femme. u-nef'cmme.U-ac fem . me Qui dé voi _ le toute son y

creftc.

gf^i

LLnefemme.iuiefemme,u.ne fem . me Qui dé . voi . le toute sou à

^^f-^ ^7 jt jt |<^ ^^ ^ *?; y g

<- j'> ^

J
A1̂ 3:^^

*
/ E^^M-^l S£
me. Ytrouvez-TOUsdumal?

f^ Pi

.me. Je n'y trouveaucunmaI.Faitesdonc cequebonvous

Un peii_ moins animé =120

iSE
f^ Ŝ

1?LIL!„ J 1 .'^ - LI-/1 ^

fe

Ehîbieu, pendantque nons serons en _ semble,Gy.gès et moi,

'H l\ V > i

sem . ble.

MeniR inonv*
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poureniea-drenotroontre.ticn. Yoiisvouscachercz là, ikT.rièj-e Ce pin.

CANDAULE

En-cor! Mais dites- moi, macho . re, C'cstlc pitujuoti.di.

Jereconoaislà votre espritdesjmé . tri . e, Carjiistenienthi.er danslejar.

-din, La chose est drôle et veut qu'on en ri _ e, Pour la pe .



•22S

W^TIT^ ->' O P I
r"= P ^ f! P F F

P i
. ti.te plaisyn . te . ri . o ^y - g^s ô-tuit fjriuip*' sur la brancbeduQ

tel.-Jx #*^ isi=^=^h-i
^S

cresc.

^^^^g=^

^j:j. r Pn 1^ t^ ^=4-
Il rit de tout son cœur

pin,Sur la braiLched'uu pin

En animant beaucoup
3 a

i' ,";.J.J J.J.j,^
|

K W, J k̂
Mais, surtout, quoique jo di . (\ Gar.dez vous bien devousuiontrer.

Au Mouvi

i
.s:

^¥=^

W
fp

I r ï
^

^

CANDAULE

f -Ff fi i tr^^^^^ p p F I y vi>\^ ^ ^~rf[* P"P p gi

*
f=^

Je suistoutprêt à le ju . rer. Ah! Ti.di'e estnou.ve et bar.

S
P
Si.

\r
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m r—rg P P rp p 't"
^p ^ ?m

di . e. Bioa qireLle Qe soit pas de moi.

fc± :?+(

3S J 1. ^
S^ fF > V î f;'

^^^^

m:,i, r'ffpy^prr^^p^if V f
f

1

être à la co.iiié.di.fe, Jevais ni"auiu . ser comme un roi
En ajiinuint

^' g y i ^ ^^
r

^^^1- ^f V ^ f r ^

#^^^ IHHÊ-^

Cachons^nousvi . to. II faut queson regard m'é.vi - te.
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Liiimé m =

y^ p M p M r P PT .P P I ^
'

^' ^^^^
Vous m'a.vez fait nian . der devous re.joiadrei . ci. Ma.da . aie,

Trùs animé m = 15f

I
tf

TUDO
2^

: :„*..„t .\ ,.rr„ — J u :ji>suistout à VOS or.dres. Merci.

En cédant un peu
nimé « = 132

tiê ^^^
p̂ ''

r p
je connais vo.tre cri . nie: Lan.Prin

i
tf ^^^^^.



m

.dau - le m'a tout a.vou - 6. Ah! (le moi l'oa s'est

*à
pF'T- i' i J l^M P

S^^5
rij-equim'ajiime, Et, bien quejesois la vie . ti . me Duplusim-pu



23Î

Mevoi-ci prête à\ous ea -tea . dre.

GY6KS P

.nais, Oui, c'est un crime a.bo.mi - na blc.

».^^
Mais je ae suis pas si cou . pa bip. Dans tout ce.la je n'ai



23:1

É
p^p f!

I F 'F F p ^ ^^^^#f OJ'^^J'ti'^

Vousoétiez pas fàché,peut-ètre. Ea teileocca_si_on de le si

ê j I
I

niaî- - tre.

f p 1,^ # z^ S W^^P ^^ ^^^'kJx ^JLs

I r K
bien ser.-vir.

^ !' n^r. ri P" p T: 1'

Hé - las! vous con. nais. sez Can

Un peu plus animé J=144

J J'j'J^i^SEÎ^
. liauU Il est bi _ zarre, o.ri.gi . nal. Il par.le

^mm ^^^m
P l'-R^^'

V^^



^^
"rr~r' p p p fj hJ^^ >J'

4*

Et c'est ai n . si que je fus son com.
En cédant
légèrement^^m =fe

* ^ TDDO

r I
J^J'Jj

i

J ji JiM
pli . - ce.

Au Mouvî
Ah!

u-pyxiIr
j'au _ raisdé.si.re nevousre.

*i » » f^
^g i i

Ij p P'r; Fpi r ppr~r i jiJ'V^^^

e
voir ja.niais. Car ma honte est ex.trè . me; Maisj ai vou.lu sa.voir de votre

fi. . ^ Un peu moins aiiLiné •=136&

i
I cresc. 5 < 1 j

'



Louche mê . me Lavé. ri . téqu'hélas je pré.su . mais. Et

moi, devant vos yeux, ne voulant pluspa.raî . tre, Ce ma . tin de Ty.ra

dini

.

Je prenais leciie . min, Lorsqu'onm'a re . mis vo.tre let . tre.
Même Mouv*

Mais je par.ti-rai dès de . main. Et, dansunct.



'2zr,

m^ ".'/;

il vo.loiitai . re. Je vivrai désoi

i>»-A nm^
ivrai désormais pen . sif et so.li tai. re.

^^ ^-' rj

TUDO malignement. O -, V Jj^ J )^^ ^^ ES
P I P P ¥=«=

So.li. tai . re...

Un peu plus animé •='132

i- vec Porphy - ra. N'alh

tad'
i
W^ ^ ^

?#f^
p léger

ft J: *i a
^(v, fi V ^ im f^^

ï ft- f «^ p p p P-fi-f^

pas la re.joindre à Ty.ra

-s-

Oa dit qu'elle est aubsi
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. ra! Sa beauté pà.Ii.ra, Ma . de - nie,(lovant votre i _

S /

Et, trouhlantchàti . ment d'une acti. on in

- fâ .
I

.

Assez: anime •.=liO

U 'T
P'^"' f \[ u

f.vpress:

^^S^^



•27H

feni - me Que la terre ait ja. mais por . té, Chef

Assez modère •_•= '.)

-
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tai . re, Il part pour ne plus re.ve . nir!

4A I K ff ^

.tai - re. Je pars pour ne plus re.ve . nir. Je vivrai triste et so.li

hfhh

'^^^^
Cela nefaitpas mon af . fai . . re.- Ilfauti . ci le re.te.
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- «lame, il n'est pas aé.ces.sai . re De me frapper d'unantre châtiment.

En ct'daiif un pou

J'ai pas.sé cet.te nuit

Au Mou\'t.
dans un af . freuxtourment.

Je met-tais à vos pieds un re . pen . tir snT
Un peu moins animé J.=:126 ^
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p-^ (

-lais des noms les plus doux EtdeCan-dau _ le jetais ja_loux En

Au Mouvt

"it'

Tr , r ^ ^r

^^Hnii U ii % l. k l

\tr p'tBpgjp prif —

i

.fin. dût cet a. vpu vous paraître an blas_phê .

^m i: i: J:5^^^ ^



•2^^

TUDO y

Non
Assez animé •=11(;

S ^M
nous ne devons pas, Gy.gès, nnussé-pa.

^ I P ,hf~îr r- qf^

r >'^ ^ ^ufit

a.^W' 10^ ff̂ . V

ih r ^P ^
I

'0'
J' jV' j' j.^ j),h j) ; j. j^

r
y IV

^ f ^^•^- .^

Et la faute commise il la faut ré.pa.rer.

^: 1*;

iE

S * m

ft ii ^,J) J-
^^'

I p J' J- J^ I
>i^ iVp

I c J'J^
Comment se. rais-je encor la fem .

Très animé J = 144

me de Candau . lu .

i'
' i>

'

f ]
[

If !f Mr!f f If f f

fS J J i ^^s^—«^

'"
^^ «F r F H F F p p P ^
J ai su.bi par ses soins un hu.mi-li.ant rôle.

t it t A^m p^
Mi



Vik

Et l'af - front doit ê . ira ven _ gé!.

ST

'M?^Vpr p FPPrp i p pVr- ppPr ^

Votre a_veu n'est pas uablasphè . me. Car votre amour estparta.gé.

Moins animé J. = 426

tt ^l?^ X|»
~^

^^P^ *T"
-

§^BE»f T^ f- J i îgp^ rat
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•>'l«".

(lovant nous s'ouvre Ta. bî . me Du bon - heur!

Jf

de.vantmoi s'ouvre l'a. bî . me Du bon . heur!

Mais Je crains de de . voir votre a . mour a mon



l'il

rappe.Iez-vous! Vous fù . . tes de.vant moi toujours
En codant lëgèitMnenf Un peu plus animé J=i38

fière et fa . rouche. Et les mots qui tombaient

_ fois de vo.tre bouche Té.moignaient pour moi d'un se.eret cour

roux Vous montrez là, Gv-gès, un sou . ci quej'esti

Même Mouv^
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Je comprends au. jour, d'hui que ce cour, roux se. cret

C'était l'a . mour. qui s'i.gno - rait Vers

_ depuis hi . er, vont toutes mes pen.

En ct'dant
un peu

^mm



'2W

r
"

p "p P
eu - ressent tra.cé _ . es.ta . bies du des.tin

Modère J=88

nos heu . ressent tra.cé _ . es.

Eli cédant un peu

ffl'/i-lJ ' »>^?^ S?

y',y fj^jj j Ji'jJ'jj^J JJ^^ > -^

Et ne sa_vez-vous pas de quels é-vè.ae.ments Fut marqué mon d(

Au Mouvt

I ï

wy^

- part, quand je quittai nioa po.re Pourvenir é.chan.ger a Sardes mes serments A-vec C;

mf dim.
i

s
-•L O^
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i -*

—

le? On vit

+-^r iLBi
cho se sin.i^ii

.

Eli animant un peu Assez anime J = 108

I ^fçm
=f5T

^ m r-^ „aJ^
# * i 5 ^- 5̂*^ ^a

* *
^3^

*
jy
S ^ ^S

r r^p T. ^p P '

"
I

.

^^ i^i^ 1'
I i^ y^

-lié _ re, Deux ai . glcs,deux ai . gles d'une enver.gure ex.traor.di .

(lim

.

m m m qg ^^ E£ ^ t^
re Se po . sersurle toit de mes ap . par. te

^^'*-- eS r -/ tSr-^ iSg

f 3 cresc.

^5 p- # S^^ ^ ^^^
nicnts.. Et les de - vins en ont con.clu, dansleursci.
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Qiieje se rais la fein.niell_dedeuxRois
En cédant

/^Pk "hi^M'À^^^^WT dtm

.

&̂=^

"If

«p p T r =̂fe ^^
Croyons - en

Animé ••= 110

leiirexpen en - . - ce.

En animant peu à peu

tein r,j J«J ^'it'^
i^p

j J'J
^'r

P

/
'• > 1

^1 Tg r^
trois:

En animant beaucoup
Candaule estbienvivant,

Plus anime •= 1Ô2



2^2

votre époux et mon mai -tre. J'entends bien : c'estdoncà Can.dauie àdisparaî. tre.

ilttfct m ^ i T) ^ i fi ^'-^i

i'ma iui
f

9
f i tsf ir^ ^n ,j^r^

A ce moment, le Roi, sortant de sa cachette, apparaît.

CANDAULE

r .prF Hir p^^^r^iflfTlf'y- vP I ^gfyg
Ho. là! Je Depuis pluslong.temps me tenir coi! Per- fide!_ pprfide!_ et

Ti'ès animé

^E ^-^^.4^Uf HF n ^
# —sr-0-^P £ :e2^

toi traître! trai-tre! Ah!Dieux! qu'ai-je entendu? lime
Retenu Au MouvJ



•2n3

sem-blequej ai perdu La rai . son-, et je croisfaire un affreuxrê . ve. Vous

Retenu Au Mouv*

deux! vous deux! Ma fera . me, mou a . mi! Et, dansmoa

.
Reteuu Au Mouvî

cœur. cest comme un o - ra . ge qui cre . ve Surunpav.sage

Retenu

Animé J — li>0

Car j otais plein de confi .an - ce Dans votre ver.



2f.4

.tu, madame, et voi . là Que. sous mes yeux, on se fi . au . ce, Comme si, «le .

";: r HP
jà, je n'étaisplus là! Àh! Tudo, pouvez-vousà ce point être in.

.. Sei.gneur, a'é . tait - il pas en.tre nous con.ve- au

•'^ - '"'' Un peu plus animé é = lZ'2



Oui, je la connais maititenaot votre àn)e Et jv fré. misdhorreur! Et

^ Ï r F P r 1?^îeS
Que je che. ris . sais comme lin frère, Et qui

S
^ ^ cresc. ^

veux me ra . vir l'honneur. Tu sen - ti .
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mes soLdat» fi . de _ les, Sai _ sis. sez - vous decesre.bel . les

3 ^m r F
(, p p p^^ ^

Qui voii- laient tu _ er vo . tre Roi.

Cependant, au bruit du la dispute, les FlUes

m I m

o. se- rez - vous por. ter la main sur

de la Reine, les ouvriers travaillant dans le tombeau sont venus en scène.

.r

M P P P P F
Je vous ai conduits a la gner.re.

^^m



2o8

dim

.

M F P F"P ^ fT^^TT^"^U34î
Et (jiiatid voihi ehiissiez te CiimiKTh.^'tr,

Aw Moiivt

J"ai par.ta-i(é vo.tr« mi - se . re.

En fodant un peu

dim

.

P
|? •wz±Mr-*w-*m=:t^=\»* * * f -é- -é-

m ^ ^ 1

^
1

' ji:
r rj

-r^

ol^v ^ P P ff ppFF r^J'h JT^FP^p P E
Quand vous \ouscoiivri.ez de gloi _ re, Vo.lant de victoire eo vie.

H :- nu ife 1 1 * g I i

y.

^
r. r ^ M. P. PJ r ^p

p. f p
toi - re. (.e roi fai.né - ant, que faisait- il ? Rien.

y 1^ iJJij-j jj ^ »— — —

LES SOLDATS, riant lourdement.
Ténorsmf=r i i i

7~T"~r~p ^ ^ tz=r?b=t=i

Ah! ah! ah! ah! C'est vrai. Rien de rien.
Basses

rien, rien, rien!

^' y >
ê^ ;t^ JEÎ^

Ah! ah! ah! ah! C'est vrai. Riende rien. rien. rien, rien!
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dim

.

^ ç ^v P F -^^^?
Mais pour se ropo.ser de vos fa.ti , gués. Quand vous al .liez par les déserts brûlants

En cédant un peu Au Mouvt En cédant un peu

i^\ g B
'ip

n F n G Fl g

dim.^s
Quand vous en. foa.ciez dansla va.se Des ma . rais.

En cédant un peu Au Mouv*
lui. de ses doitrts



2<;o

-^
ff

p F p p
I P P P r r p

blancs. Ai. niait à ca _ res . ser les flaucsDun va . se!

LES SOLDATS
Ténors ==^ ^

%i' P P =F=^tJ^4;=p:ipzJ=P=^P
Ah! ah! ah! ah! QuancJ nous li.vri . ons descotnbats sanglants.

Bassescasaea .... -f m &

Ah! ah! ah! ah! Quand nous li.vri . ons desconibats sanjilants,

p jt p p I \ p p p p-
~m a— a —c" !

—

"
_ ~ —a a -a m. r-- — -

—

-

«f

^
j i ^ j i i i j-^j i i i^

^
1
' ^

P F
^^'^J^'^J J.

\jy^\^'\^ P ^'p>-K^
Il dé. gus-tait la fi>;uo

vresc
et ca. res-sait le va. se

:):A -, F r ^B ^^ H f!
I
ff g "tîTp

If! p "F T Ff p u i^
Il de-ijus.tait la fii^ue et ca. res.sait le va. se.

En cédant un peu
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GYGES aux ouvriers.

biea SOUS 1 eau du ciel quitransper . ce la peau, L'hi-ver comme le.

En cédant un jii'ii Au Mouvî

P-hT} à J i t'J ^jjr=^
dim '.

m m ^^""H^R
3=

frr^A^^ EêSEÉ ^^? M ^P H

te'^ portant votre fardeau. Sans vous lais.ser rt prendre halei- ne.

En cédant ini peu Au Mouvî En j-édant un peu

m

g;^^^^T^
s I

—
\
—

r
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Il vous fait iiioiLrir à lapei.ae, Four
Au Moiivl

que s'é - le . ve dans la

-:—

•

*

—

-'—• •—^^ia#*

I J
I fl <^|T

4 m*
- ne, bon lom . beaa! Un toiplai

Alt]
tv}

ipfz='''^=n
ê ^^

^ J nk \

»«^'
1
'' g "p

I

beau
Ténors

qui soit le plus beau!

^hJ^^ i^i±^i
Les OVVhlERS

w
Ç 'est vrai !

^
nous mourons a la

f 4Y^^
C'estvrai! nousmourons à la

m I
nm mW^— t:

P • :^ «Îl lZ^t==ll=dt=±==^
rt
—ww

^ i #^ ë
»;/

i ^^a*^ ,4 c\rt̂ é* é* é* 2-

peine Et nos su.eurs ar. ro

1̂ I !.. » fP^^

sent sou tombeau

^^
peine Et nos su.eurs ar _ ro

dp

sent son tombeau.



TUDO ,.

M.
•26Ô

Hi . er, quandje pre. nais mon bain,
Modérément animé J=104

source au fond du jardin.N avait-il pas vou - . lu,

En cédant un peti An Mouvî
Gjf.^à's, que tu 1

y compris Bagis, Satafa, Naé, Colot' el Mi-onia .



les
F-

d'H.

uousy é.tions! cet é . pouxmi.sé-ra . ble. De la Rt'iVa mov

aousy é-tions! cet e' . pouxmi.sé.ra^Tlie, De la Reine a mon.



2(ÎJ

CANDAULE, au Capitaine des gardes.

Harmamax! tiens tète à ré.iiieu . te!

HARMAMAX ./'

Mai . tre, ce nVstpasuiie é .



20.6

"f
p"

i r F F F r i=i
Caa_dau . le, ce n'est pas l'é.uieu _te,Mais

i w^T" F
I p p p p r M

Caa.dau _ le, can'estpasTé-ineu . te,Mais

^y-
I h hJW)J^i^|ff<t i ;t=±^

:t

. meu - te,C'estu-ne ré.vo . lu.ti.on.

.) [) \} 1 \)\) p 7
1

1) \) [) 7 b b 1^ ^

les

F.

d'H.

Hou'.hou'.hou! Hou! houlhou!

PP

Hou! houlhou! Hou!hou!hou!

.) b [^ MHH^ "^
I P P P ^ b b [^

Hou!hou!hou! Hou!hou!hou!

PP

Hou! houlhou! Houlhou! hou!

) jj [^ MMM' "^

I P i^ i^ ^ 1^ b b
'y

les
Sol

^
Houlhoulhoul Houîhoulhou!

PP

Houîhoulhou! Houîhoulhou!

b P P V 1; \} \) ^ \\) \) \} ^\> \) \) ^

I

Houîhoulhou! Houîhoulhou!

PP

Houîhoulhou! Hou! hou! hou!

i-P b 7 b P P n P b P ^ P b b ^

Houîhoulhou! Houlhou! hou!

PP

Houîhoulhou! Houîhoulhou!

li P P [ ^
^

i ^ [^ 1^ U-H^ b - b i
^^

^

Hou!hou^hou! Houîhoulhou! Houîhoulhou! Houîhoulhou!

^E ^



267

cresc. f

bienlaré.voJu-tLon.Entend^tu la fou . le qui gromle Et vois tous ces

cresc.

bienla re'.voJu-ti.on.Entembtu la fou . le qui gronde Et vois tousces

VP

les

F.

d'H.

Hou!hou!hou! Hou!hou!hou! Hou!hou!hou! Hon!hou!hou!

VP

Hou!hou!hou! Hou!hou!hou! Hon!hou!hou! Houîhou.'hov!

PP

Hou!hou!hou! Hou!hou!hou! Hou!hou!hou! Hou!hou!hou!

PP

Hou!hou!hou! Hou!hou!hou! Hou.'houihou! Hou!bou!hou!

PP

Hou!hou!hou! Hou!hou!hou! Hou!hou!hou! Houîhoulhou!

PP

Houîhoulhou! Houîhoulhou! Houîhoulhou! Hou !hou!hou!



•i(JH

poings qui seteadent à la roti . de

^^^m ÈfeîES
poinj^s qui se tendent à la ron . de.

GANDAULE ./• ^

I1 [, [i 1' llf! »p^^

s

Con.tre moi, vol. la que sa.

HARMAMAX ^
J J^ J. J' >^^
Mai - tre, ce n'est pas une é .

PP

r^ry-'T^) \) \} 7

Hou! hou! hou! Hou! hou! hou!

PP

r~p b M' P b 'y

Hou! hou!hou! Hou!hou!hou!

PP

) \) [i ^ [) \) \) f

W
Hou! Imu! hou ! Hon ! hou! hou !

PP

[^ P J) ^ i> b [^ ^

Hou!hou!hou! Hou! houîhou!

PP

1' I' 1'
•>

Il 1'^
Hou! hou! hou! Hou!hou!hou!

1>P

,) IJ \) -M^ p p -y

Hou! hou! hou! Hou! houîhou!



'2&J

^ ^m^ -7=^

lueu -te La foule en e . bul - li-ti.on. Le peuple gronde.gronde.

^ri^H^rA^^^'^i ripP' J'O
. nien . teCostu-ne ré.vo . lu.ti.on. Entends- tu la fou - le qui

I
- IMMj -^ MMM^ ^

I P P P
"^ P b b

'^

Hoiiî h(Hi!hou! Hou!hou!hou!

cresc .

Hon!hoii!hou! Flou!hou!hou!

\> u \^ \^ \) \) p V \) p^^
Hou! hou! hou! Hou!hou!hou! Houlhouîhou! Hou!hou!hou!

'^ ' P i^ P n JM^ r'^ -
I P [ ^ P ^ [^ P P 5

Houlhouîhou! Houlhouîhou! Houlhouîhou! Houlhouîhou!

*•/• - p p p 7
I
p.p p 7 -

I p p p 7 \) \) [j \

Hon! ho'.ilhou! Houlhouîhou!

cresc

.

Houlhouîhou! Houlhouîhou!

Houlhouîhou! Houîhouîhoul

cresc

.

Houlhouîhou! Houlhouîhou!

Houlhouîhou! Houlhouîhou!

Houîhouîhoul Houlhouîhou!

"if

')'- H \^
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^^ m^^i ^2
gron.de Et des poinj^s me_na . çants se tendent à la ron - de.

p r "F»F i P ^c'prcFP^-^ J'g
fronde Et vois tous ces poings qui se tendent à la ron . de.

;i=^b=^^=5=^= ;^

—

i ^=^
Houîhou'.houl Hou! hou! hou!

cresc.

b b b "^
I \^ [^ [^ ^

Hou!hou!hou! Hou! hou! hou!

cresc.

\) \) \) ^ \ \) \) i/=^
Hou! hou! hou! Hou! hou! hou!

cresc

.

m t=^=^^^=i=i=j=^

Ém
Hou! hou! hou! Hou! hou! hou!

èrese.

[) \) \)
'^

\ b i^ P
^;?

m

Hou! hou! hou! Hou! hou! hou!

cresc.

J [} \J -f
\ [) [) \J ^

Hou!hou!hou! Hou! hou! hou!

^fj-^ f f "F *f f
I

f f '-hf f "F *H

^



Il Q'a ja. mais pris part à noscoiii-bats.AbasCandaii-le I à bas .'à bas!

I n'a ja.maisprispartà noscom-bats.AbasCandau.le! àbas.'àbas'

Comme des mu.lets, nous portons le bât. A bas Candau.le! Abasiàbas!

Coniin :> des mu.lets, noiisp )rtons le !)àt. A bas Candaii.h'! Abasiàbas'

. . , . , iJ

De no. tre reine,il montra les ap _ pas. A bas Candau.le! Abasiàbas!

"If k . .
/

De no. tre reine, ilmontra les ap_ pas. À basCandau.le ! Abasiàbas!

W- p ^rt
\t? r r r r tf i *j. j. ^ ^^
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Il Q'a ja.niais pris partàvoscom.

les

F.

d'H.

Dft no _ tre Reiue.ilmoatca lesap-

De Qo . tre Reine, il montra lesap.

11 n'a jamais pris part à noscom.bats.
LES SOL/)ATS

Il n'a jamais pris part à noscom.bats.

LES OUVRIERS Comme des mu . lets.nousportous le bât.

Comme des mu . lets, nous portons le bat

.



iV

.pas.A basCaa.daii . le ! à bas! à bas!

-bats. A bas Caa.daii - le! à bas! à bas!

W% P p fXj^^̂ ^^ f

-pas.AbasCan.dau.le! à bas! â bas! Hou!hoii!hou! H()ii!hou!hou!

I_ ^ f

-pas. A basCan.dau.le! à bas! à bas! Hoii!hou!hou! Hou!hou!hou!

AbasCan-dau. le! à bas! à bas! Hou!hou!hnii! Hou'hou'hou'

Abas Can.dau Je! à bas! à bas! Hou!hou!hou! Hoii!hou!hoii!

Abas Can.dau- le! à bas! à bas! Hou!hou!hoii! Hou! hou'hoii'

A bas Can.dau. le! à bas! à bas! Hnu!hou!hon! Hnu!h()u!hou!

Très aiiimé mz=.V\iï
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AbasCandau- le! û bab! à bas!

/

les

F.

d'H

A basCaadau .le! à bas! à bas!

^^^
Houlhoulhou! Hou!hou!hou! A basCaadau. le! à bas! à bas!

^^^^^^^^^
Hou!hou!hou! Hou!hou!hou! A basCaadau. le! à bas! à bas!

/

Hou!hon!hou! Hou!hou!hou! A basCandau. le! à bas! à bas!

Houîhoulhou! Hou!hou!hou! A basCandau. le! à bas! à bas!

Hon!h.ni!hou! Houlhoulhou! A basCaadau -le! i bas! i bas!

l'ii pou moins aninn» é=\a~



I

I

^

j) 1^ P 1^ MMM^ "^
I 1^ P 1^ ^ \) [>

^

^

s

m

s
Hou!hou!hou! Hou'.houlhou! Hou'.houlhou! Hou!hou!hou!

J^ cresc .

têt
tM'P mmj p ^ I p 1 p •'

^' p p '' rtt'g

Hoii!hou!hou! Hou'.houlhou! Hou'.houlhou! Hou! houlhou!

/
p p p -^

\} \) \) ^
\ \) \) \)

-7
[; \) \)

-/ rn
Houlhoulhou! Hou! hou! hou! Houlhoulhou! Houlhoulhou!

J' cresc. ^v^ [^ P [^
•/ \r\r p 7

I p 1; p 7 p [i ji
-^ 1%

Houlhoulhou! Houlhoulhou! Houlhoulhou! Hnnlhnu!hou!

f cresc

.

ji

Houlhoulhou! Houlhoulhou! Houlhoulhou! Houlhoulhou!

^ cresc . ^'>'
P [^ [^ '^ P IM) ^

I P P P 7 p p p 7 l^tl
^

Houlhoulhou! Houlhoulhou! Houlhoulhou! Houlhoulhou!

i^ En aiiiinaiif Rotciiii

^m
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(ft
Vrtn:

ALlez, ie-tez

^^^^^^^^
ce roi coupa - bîe Dans les.

»
/.;. frrrf'^^=TïïpFjij. j>. ij'^

Al-lez.je.tez

CANDAULE jf/'

3e roi coupa - ble Dans les.

p^
HéJas! se - rais

HARMAMAX J^f -^

je si cou . pa-ble. J'ai.mais-

'y\h i —f êi
m. c D

^'

F I F F

Pre'.ci.pi - tons ce roi cou . pa.ble Dans les.

rf
.//

^ c E r^4 ^ p p ^ fTTJj'^c+^^
ALlez, je-tez

Jf
ce roi coupa . ble

^^
ALlez. je. tez ce roi coupa _ ble Dans les.

^i f^p^f^' T^F F ï^^^^rT^^
les
Sol.

Pré.ci-pLtons

^fc^ Xf
ce roi coupa . ble

^g ^^
Dans les.

0^Ê^ ^3 ï=ï

Fre.ci-pi - tons ce roi cou - pa.ble Dans les

Fré.ci- pi-tons

ff
.ce roi coupa . ble Dans les

?i "i 'Ce NJ-^=^f%lJlJ -I

^

Fre'.ci-pi . tons

Au Moiiv^ J=l.l-2

ce roi cou . pa_bie Dans les.



•277

ca.chots de son pa - lais. La mort, la mort

ca-chots de soa pa . lais. Lamort.la mort

les Arts, j'aimais la Paix... Et je croj.
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leestca.pa - ble D'ex, pi- er d'aussi noirs for

seuleestca-pa . ble D'ex, pi- er d'aussi noirs for.

'est ad.nii - ra . ble! Etre ai . mé de tous mes su

mort seule est ca . pa. ble D'ex, pi - er d'aussi noirs for

seuleestca-pa . ble D'ex.pi . er d'aussi noirs for

ort seuleestca. pa - ble D'ex.pi . er d'aussi noirs

mort seuleestca . pa- ble D'ex.pi - er d'aussi noirs for
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fei:

^^f
. faits

«st

^^^
faits.

^>^/ r^p
/

jets H.:_las!

^
.faits

y'

L'a mort.
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^ —•- ê
La mort

«*

^nrt> p c t^ I i=P#4
suis-je donc si cou _ pa . _ ble. J'ai . oiais les Arts,.

^tH/ Il h J) jE^Egï J P N^ P

i

la mortseule est ca . pa

i ^ ^ ^—

^

. ble D'ex . pi . er toi

J^ V I P jj \) ^ \ P P b

f-.its

i
*ii

Hou! hou! hou! Hou! hou ! hou !

S^t ^
I

[^ b b ^
I

P [^ [^ '/

fiiits. Hou! hou! hou! Hou! hou! hou!

B^ li ^^-
1 ^ i^J i'

F J ^
les

Sol
Hou! hou ! hou! Lamortseule est ca - pa . ble D'expi-

^^¥^m
m/-

P -^ M Pg-^ ^^*» ^ ^=^
Hou! hou! hou! Laniortsciile est ca - pa . ble D'expi-

«*
m/*

I l

IM^
1
^ ^ M J^J' i' p JM J ^_.J P ^

HiMi! hou! hou! La mortseule est ca . pa . ble D'expi.

aS^Ï^ P I '
^

I > 'C^'P P % i^s=^^
Hou! hou! hou ! La mortseule est ca . pa . ble D'expi.

(!"'i~i

''^^m
' u'Lf



2Hl

la liiortsHile est ca . pa . . ble D'cxpi

la mort seule est ca . pa . . ble D'expi

'y-hH ^ g ^J ï=

j'ai - mais la Paix.

^>M _fi ^ K-^-j-T
ses aoirs for . faits

.

î
ta

Il \l \> \> •<
\ \

> \> 1

7

i
^

Hou! hou! hou! Hou! hou! hou!

^^ "T-p P -^ 1
Hou! hou! hou! Hou! hou! hou!

h* N Ju K j'
• *-

—

m —•:: r*

f .

mm m _
er d'aussi noirs for . faits.

')^,^ f g

./•

V La

ff >P^^ ^=p
- er d'aussi noirs for - faits. La mort !

m=^^l^=i-Ti
./'

|F=^==^= ^ N
~m
—r

er d'aussi noirs for - faits

v~F ^ F f

-^y ^
fe

- er d'aussi noirs for - faits. La mort!

r»" [X^ ^'r
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La mort seu - . U la mort seule est ca..

pa _ - ble D'expi . er d'aussi aoirs for . faits.

pa _ - ble D'expi . er d'aussi noirs for - faits.

mâ^ s^ ti
^' V

pa . - ble D'expi . er d'aussi noirs for _ faits.

. pa _ - ble D'expi . er d'aussi noirs for _ faits,

na . ble D'expi _ er d'aussi noirs for . faits,

pa - - ble D'expi . er d'aussi noirs for - faits.
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- P='
bl( D'expi-pr, d'expi _ er d'aussi noirs for

£:m^^p y y iir n F ^^^
D'expi -er, d'expi . er d'aussi noirs for

^ h l

'

i

ff t^^r ff i> P M^ l^t l^^gf
Siiis-jp donc, suis-je donc si coupable, hé

^ ^ fi^E^ ^
P V ^' ^' F I P^^

pa D'expi -er. tl'fxpi - er d'aussi noirs for

«A/ . J^^ ^^JM4 J, _ > g Ji IJ^^^
fcfc

Lamortseule est ca . pa - . ble D'expi . er d'aussi noirs for

»
•

^^ ^̂'
p ^ h

i

J. j^'i
ç iM y^m 5E

Laniortseule est ca . pa . . ble D'expi - er d'aussi noirs for .

\àâ:
'

fr-, ^^iip ^p J
i
J. _.i' cjM^j^ p,

,

>jH
p

Laniortseule est ca . pa _ _ ble D'expi . er d'aussi noirs for .

H» V ^p''5 F ^F i r^'P ^r 1^ f^
Laniortseule est ca . pa . _ ble D'expi - er d'aussi noirs for -

'" Laniortseule est ca pa . ble D'expi - er d'aussi noirs fo
Ou. - r - r^

Laniortseule est ca . pa . . ble D'expi - er d'aussi noirs for

i ^ï î» ^ ^p T p
^'

§ ^
Laniortseule estca. pa . . ble D'expi _ er d'aussi noirs for
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yy cresc.

;, p j, fp j, ^
f.-iits.

&
La mort, la

cresc

.

mort, la mort la

P j, p J, fp ,ji=^=^

faits

.

P^
La mort, la

cresc.

mort, la mort la

m m m —m
y y P ^ V V \r-^

.las!

<')^^ \'

Hé . las! té

cresc.

las! hé - las ! hé

J, p j, | "p j, ^
fi

mort, la mort la,
faits.

iiM

La mort, la

cresc.

vrr p > i^-^MJ' PJU. I ^
*i

. faits

r J J'

La mort seule estca
cresc.

pa - - ble

. faits, La mort seule estca . pa - - ble

, faits. Lamort seule estca _ pa . . ble DVxpi.er ses for

:'¥"P PFT PDI"

DVxpi.er ses for.

^ 'IP P • g g

faits. Laraortseule estca

cresc.

. pa . ble D'expi.er ses for.

> jjj' pj
- faits. La mortseule estca

cre.9c.

pa . ble D'expi.er sesfor.

vy^p PPT p^
- faits. La mortseule estca - pa . . ble D'expi-er sesfor.

f« 'f
~

f
'U^ÙU ^^
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les

F.

d'H.

D'expi.er ses for - faits

.

^^^
Lauiortseule est ca .

Lamortseule estca-

fait^

faits.

Lamortseule est ca - pa - - ble

Lamortseule est ca . pa . - ble

les
Ou.

- faits. Lamortseule est ca . pa

-*

—

ff ff"r"— m i
—p^

blf

il

faits. Lamortseule estca . pa . . ble
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i^ ^â
fe«

La mort, la mort!

cresc.
"

É ^^
Lamortseule estcapa . ble

f
ÉE3^^ ^ ^ V'PP Hf^^

La mort, la mort '

Lamortseiilo estcapa .ble

cresc. . XW -r P P ^ ^fi^iFT^^rm;^^
Hé. las! ht- - las!

cresc. . ^
'>¥ O^ P I

Suis-je donc si coupa . ble

.

V. MJ'ii^^''^CJU'^^^

I
fet

La mort, la mort!

cresc.
^

Laraort seule est capa . ble

f
^^^?pspïi^^^^

b̂h

i
fct

D expier ses for
cresc.

faits. Lamortseule est capa. ble

['
~ -î

\

' P-P'P Pg l

'^^P g''Pi'
''^P

fefe

pa _ bl(

cresc

.

D'expier sesfor _ faits. Lamortseuleest capa. ble

'^ '
F
p^p ^

p li if » l-ftH
iîrrp-^^TTT

D'expier ses for.faits.

il
Lamortseuleest capa .ble

^/ . C PT g 5 ^
/

D'expier ses for .faits.

cresc. Li

Lamortseuleest capa . ble

^ ^ ^ ^pt ^ 'hrp^pp"p ^g I f
D'expier ses for .faits.

cresc.

m} . CÏÏ^ P F

Lamortseule est capa . ble

f
jM-^ii^ i'

'^r i'
>"^
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ià^^^gp '^^n

i
iâ

D'expi-er ses forfaits, D'ex - P'

^=#
it" -. bf ^ff ^^

F ^p P '^

p r
D"expi_er ses forfaits,

v>.y , ^g^g^

D- pi -

^=^
fe

J'aimais l'Art et la Faix,

9^^ J'iiJ^J'^E^

J'ai - mais

D'expi.er s(>sf()rfaits.

r^vp:£J^

ex - .pi

S^ ^^les

E
dH.

Dexpi.er ses forfaits

*"
' ^p''IîF '^p^

P'

*=

Dexpi.er sesforfaits.

I
tf
tf y b,W^Hl

D'ex . . pi .

a
P^^^^^

1-5

Sol.
D'expi-cr sesforfaits.

nf y J'^Mig-g

D"ex - - pi

D'expi-er sesforfaits,

CT P ^
P r

D'ex - Pi

g^^
les
Oii.

Dexpi.er sesforfaits,

^#-^-i^iU^6^
ex . - pi

D'expi.er sesforfaits, D"ex . - pi

En auiiiiant

(i
a bb>^ g > I ^nN y

4^
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m

faits. Al - Ipz, jf -tez

L cresc. ^

faits. Al .lez, je .tez

. 11 ^ f r
cresc.

^ y ^fi ^ê—^
TArt et

m^
Paix.Hé - las! se. rais

cresc.

h, . fJr-

.ip

r T r p p p p
ses for . faits. Pre.ci . pi. tons

cresc.

. er ses for - . faits. Al. lez. le. tez

M

iâ=^^ . faits. Al. lez. je. tez
cresc. ' ^

J UJ^^,PjJ iiJ-
^

^b^̂
ses for . faits. Al. lez. je. tez

cresc

.

?r ses for . . faits. Pre.ci .pi.ton« ce- faits. Pre.ci .pi.ton«

cresc

.

ses for -

''J'Y If V '

r I r

- faits. Pré. ci- pi.toDS ce

cresc. ^ L^^^=8=1*
for - . faits. Pré.ci. pi. tons

An Mouv^



^ ^-r-r \r r ~r n r n
^

roicoupa.ble Dans les ca . chots de son pa

y^Ef! r r [-P—f r ~rf^
roi coupa.ble Dans les ca - chots de son pa

•m ni)1^ r r i T T^^
si coupa. hle J'ai . mais les Arts, j'ai . mais la

ni^ %r r r \ f "r"
r"

i "r r

roicoupa.ble Dans les ca . chots de son pa

p*tff^f f Hf
li

^ r
l

'f" i
1 [j g g

f
^

les

F.
d'H.

roi coupa, ble Dans les ca . chots de son pa

ffl F
j'j^ j ; I j j' J jui^̂

roicoupa.ble Dans les ca - chots de son pa

y*% ff } i^f if
f

iif
^f f

le

Sol,
roicoupa.ble Dans les ca . chots de son pa

m è; m ^ m ^ f • f +sf ^np r g
roicoupa.ble Dans les ca - chots de son pa .

y*%^^
f r"

1

^ f f > I t
''

f
roicoupa.ble Dans les ca . chots de son pa

M^^^j p r r I r - '^f f
roi coupa. blo Dans les ca . chots

En animant
de son pa .
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Xf

T.Hk^^«#f=# m m ^

»h T" rr m m
- lais

^ à m 1 1ÉË

m
Paix!

w m
fefe

. lais..

r^ if B m^ é' J' é

les

F.

d'H.

«*
-lais. La mort seule est ca . pa.bleDex.pi . er d'aussi

P P
I ^

F F 1 ^̂̂ S S

^lais La mort seule est ca . pa.blc DVx.pi . er d'aussi

ï J? HF B lÉiSEEÏ
P P I r P F NLJ ^'

F I LT ^î?^
lais. La mort seule est ca . pa.ble D'ex. pi . er d'aussi

n*/} ^ F
I

#^^ m)
> M fO T fe2^^

. lais. La mort seule est ca . pa.ble Dex.pi . er d'aussi

I
iff

f ^'
p I ^ M^s w^

lais La mort seule est ca pa- ble D'ex.pi . er d'aussi

••Mllly F V P : ^^i=i PW^^
- lais. La mort seule est ca

Ti-ès animé J = 152

pa.ble D'ex. pi - er d'aussi

l̂4=S X^ ^a iTii



^h

fafe

\

i'f ^ ji F ;, I r P ^ h F ^'" F
fe

La mort, la mort

.

La mort . la

iâ
r w P ;^ tf . \, T, % È

La mort, la mort. La mort, la

^)\i , , f , I
f f y

Hé- las! h(' - las! Hé _ las! hé

^*
y M' F i'

I ^^ P ^' F

La mort la mort.

M=i
La mort, la

^^^r r I P F^
les
F-
d'H

fc*

noirs for _ . faits.Préci.pi.tez préci_ pi.tez

» ' j J
f-MTf

ï

_ pri'(i-pi_tez
,

^
noirs for. .faits.Préci.pi.tez,

-V J J iJFpFr^ pgpn p r

les

Sol. noirs for. . faits.Préci.pi.tons, prcd.pi.tons,
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m
mort la mort

^ friH
.las! h(: . I;.s!

m ^
mort. la mort.

«sfer F F p F p p g p iU p g g f; p n r v^iH
.

Al
A

préci.pi-tez,préci-pi . tez,préci-pi-tez,préci.pi _ tez ce roi COU-

i
g

p.i^p
g P.^^'F

I PT^^F g CT£P^~ 'g
g ^'. g

préci-pi-tez.pn'ci-pi . tezpréci.pi.tez.précLpi . tez

preci-pitons,preci-pi .

?'V F'

~
'P g

P
P I F P ^ g g F ^ g I f^^

tons. preci.pi . tons,préci-pitons.préci.pi . tons.pn'ci-pitons.

^f^gpPgPpF [Tp pl^ [^ p P p M '\^ ^i\n>

préci-pitons. preci.pi . tons,préci-pitoQS,préci.pi . tons ce roi cou.

tons, preci.pi . tons,préci.pitons,préci-pi . tons,prAi.pitons.

#^^ r r
r r

r rfr^^gitEitt
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T-fi^̂Hr-r-fi:
'P îi r^-p F fÈ

la mort. Dans les. ca.chots de soq pa

»/ fhr, f '

1
1^ t^ r^P

f!
Ef

la mort, Dans les. ca-chots de son pa

pa^fl
P F r I F P;t :^

he' - las ! J'aimais les Arts, j'ai _ mais la

^^ ^2-^ :t

la mort,. Dans les. ca.chots de son pa

.

F If Pi ^

^
pa . ble Dans les ca _ chots de son pa .

r ? T F^^^ X
;fc

pa . ble Dans les ca _ chots de son pa.

fci ^ , ^_

feg Ê;t

les
Sol

pa . ble Dans les ca . chots de son pa -

h^n g.r-B ^ '^ênyn^ s
j=p

ce roi coupable Dans les ca _ chots de son pa

î
tf̂* r- r i r

»
^

pa - ble Dans les ca . chots de son pa

v-M-ff n [j f if ïï i rrppt^p^'r' I

ce roi coupable Dans les en. chots de son pa

^m ^m ^—p wv
W-d 'U

r^ l è l i 1j4
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RIDEAU
IUn peu moins animé • = 132 En animant

mm
xr^ 4J

m m m ^tm m m fc= m m.̂

44 t ^

îf^!^.

M i±^^±^
i=y
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5me TABLEAU

.Wc'm« (Ittcor qu'au troisième acte, c'est à dire la chambre de la Reine Tudo

imé J =Assez animé «1 = 112

piAyo

ù «
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il
> j\j-n
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Animé et très chaltMireux m = 120

8

É^

tfffiHf

_R o t enu Jl!T§ J!?j£DL'_^'î?_R^"_ Pl'i'L J'iU ll\F- ~ ^ ^JL



Un peu moins animé J =i'26

•2!tî>

Un peu retenu

î
1^*

Au lever du rideau, les Filles d'Honneur chantent ce qu'elles font et font ce qu'elles chantent.

Sopr. p express. ^
i^'n i \ T)^i

LES PILLES DffoyyECBi^^^^^^^^'^^ P^^^^^ n"it d'hy.mé . né.

Contr. p express.

^Vi. i t rrr r^pir r r,
ir

N^

Animé J =120
6 mes sœurs, pour la nuit d'hy. mé . né

-

;is, Satala, Nac, Coloé et Mconia devront chaDter avec le chteur lorqu'ellts c'auronl

pas uu Solu à exécuter.
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poco cresc.

tà^ a
'ons la<

^ i^
les

F
dH,

Prôpa - rons la chambre des é . poux

.

poco cresc.

à^. ^MM-^^w ^ E
. f. Prépa - rons la chambre des é . poux

.

^S

Heure for.tu . né . e! Hv.mé .née! Ah! que ce
les

à'B^Heu. re char . mante! Heure lor.tu . né . e! Hy.mé .née! Ah! que i

P

^^ :s^f ^ w
Heu. re char . mante! Heure for.tu . né . e! Hy.mé . née! Ah! que ce

JMri
—

i m
n\\ ^J7T3^] m ^^ r rr r

'?/',

ll^^^ fî JM- I J < j \ i ^ ^^
les

r.
mot est doux

.

Heu . reux le .

^^^ J U J >

mot est doux. Heu . reu . se Té . pou . se!
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. poux! Hy - me

"!f

Ĥ\ . mé . né

-s^=à^

i % i i

Hy - nien!. Hv - mé - né

m ^ ^à3à ^^ i m

iS
p express

—

^

iiJ: * * é d ' * é M1 I

^^ ^^
P=

i Éfe ^^ J p^J'J'.^S^

É

Pré.pa.ronstout pour u . ne nuit d'à

P^^ ^J hj'iL>3̂^ape

. e ! Pré-pa.rons tout pour u - ne nuit d'à

S!-

I
ÉÈ

t^- ^Aj'hir ^''^^
./'

f^^^

li

. mour, En at-ten.dant que ce soit notre tour.

crese . -r-

W ^jyijlr T'M,^
.mour, En at.ten.daat que ce soit notre tour

^^
Hv.

'>H\\ _^;^J^E^
I v^

I

^
J

.^

'^^
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Hy . mé - né .

En animant

Ti
I
-^T^J

NAE
P

i-sons brù - 1er des parfums de Sv . ri . e . Pour nu elled'or, Fai-sons brù - 1er des parfums de Sy . ri

tr



zoz

i
tem ^

—

I r't r.ir r
e Comme au prin . temps u . ne prai

En animant peu à peu
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dim. PP

m É *iiï

I
Sopr. nf

^W i i 5 r r r ir^
LES FILLES D'HomEVR nies sœurs, pour la nuit d'hy.nié . né.

Contr. m^

É
^̂
1>^ ^ ^

p p I r P F
I r r r

I r

Ô mes sœurs, pour la nuit d'hy.mé . né

Au Mouv.t J =.\±0
tr tr tr p,

j^' >_ -^tl tJ*_

,

f,
c/ f-.ve.

.

y

e, Pré.pa.rons la chambre des é . poux..

cresc.

Hy.
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BAGIS mf

V^^J 1 1 ^5^m t^=T ^m
En animant un peu Très animé J=13K

'Qu'en peu de temps changent les cho - ses !

(I
^ ^^m^ ^

^ TTTTn ^^^=^ -À

m T~W



30 fi

Rappelez-vous: il ny a pas un mois, Can.daulc-

entrait i . ci pour la der - nière fois, Doucement ivre et couron_né de

I
^ ^^- "•

C'était alors le plus heureux des rois;

peu moins animé « = 126

ist

fTV^^^
<,!: **

:e J'J'i' lI ff

3Ômsneureuxd(

j j'i'H
r'

^^=ra

Il fut aussi le raoinsheureuxdes trois. Malgré son sens profond.

J J J .^ -^

^ m
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1 s'en est ai . lé vers quelles métempsy _ co . ses?

Son trépas fut bienmé-ri.té Et cequ'onsème on le ré.col.te.

Par sa dou.ceiir, et sa bon _ té. Il a.vait se . nié ta ré-vol -te.



ÔOS

Un peu plus animé • = 138

son corps mis en lam .

r^-f^^^-^-f-f- ±f±±±£±J

* rTvn. ^^ ^53 ^
. beaux Par ses soLdats en proie au plus

-Tf^-f-f^-f^ ffff^-M-^

inU^ ij' w^-f^
«/"

ff
'^j :n ^^^

jus . te dé - li . re Ne re . po . se pas

fff!ï^ffT^ ~1 ^'^ ^^

f-HMH-^ mf i
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-diii . re. La Rei.ne laime: il est jeune, il est beau!
Au MouV . Uj^ peu nioins animé J=126

Et dp _ jà les A - è . des chantent sur leur Iv . re



Cette ô.tonnan.to cour . scdiiflaïubeau.. mes sœurs, _ tni.tcssi

,1 j i m r p;p
- pie roy.al

E
len _ ce. Le cou. . . pie /oy.âl s'avan

Un peu ^1retijnj.—^ Un peu moins animé • =120



Et peut fai - re tourner la chan.ce

* É
'H

T i IJ h
f,^^ f

disparaissez sans bruit

.

Quand un chasseur part pour la

^ i^oj^
• é

J. ji J^ i' J' Ji
I J^ J' J- ^

chasse, 11 ne faut rien lui sou.hai.ter.

^ rrn rrn
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dim

.

. te Et,dail!eiirs,dèsqiùlleentre . ra.
-w-
La

Rei.ne nouscon-gé.die.ra

I

D'un ges . te.

Un peu
.retenu Ujjpeu moins animé « = 112

ï
f

cy. \ og
j U JTT!

Et, en effet, dès qu'elle est entrée, la Reine congédie see Filles d'Honneur d'un g'este .^ mf Il — =

I

[ lOLU ^ ^
Gyg-cs va pour tirer

le rideau .m m ^.
'^^UJJ ^
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Que fai-tess-vous. Gv-gès?

Très animé J =138

\(nis le VDV . e/. Tu . do:

M -r p D 5 p n I ? ff
C I f'^B

TUDO

P »-^P \-T

Pour plus d'in-ti.mi . té, je ti.re le ri . deau
.

En cédant ^n Mouv.t
un peu

Ah!

V\K P r M i

^pft^. ''f-^ i

'T"~"'^r " ''^'^
ne le ti . rez pas en _ co

à=^

Je res .

i^^ V^^.J ^ i I^ ^
</ù^^

*
ÉÈ ?^l^V̂ l;> W>

f

p
t*>

p p I p ^^
^-^-^' i W\iV^'î

.sens un é . tranffeé.moi.,

En animant un peu
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Chè . re Tu . do. je vous a . do.
Plus animé « =152

Et pourquoi cet é - moi.pourquoi? Sommes-nous pas seuls vous et

J -+- . F—

1

1 F^i-i—

1

1

">—

1

»' '
J ^ I

r
Ê5^ ^

Jus. te _ ment, cher Gy - gès, mon é . poux et pion

mai . trc, Nous sommes

Retenu
seuls tous deux pour la pre.mière

Modérément animé • = 104



3ir,

foi De ce trouble soudain laissez - moi me re.met . tre.

Comme le cœur dune biche aux abois Mon cœur bat A}' - ez quelquepati.

m i I

U> J'^ F ^f^l̂
- ce.

Un peu retenu

Ad.mi.rons cet -te

Au Mouv.'

res - pi ce Qui

-f^^ \> i î
\ài^ i Stezi ^^* i>:ii;i

^^ ij J J
''^3

1^ ^=^
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)nto. par.fu.mé, de la terre et des bois Vers la voûtée . toi

I
Vi>-tr

de. Nous sommes seuls tous deulée et pro

I.
J^ J>i|JoVJ' > I

J _J^^ i

—- pour la pre_miè-re fois!

t y 'p
P P 1^^

I

Il n'est pour moi qu'un seul par.fum au

Assez animé «=11^

m m
p express.

ti 1 T—f
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Re gardons les claires é . toi - les. CherGv.gès, mon a.

,trè - me. Comment me dé.\è . tir, sei.gncur? J'ai congé.di

Plus animé « =126
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même, ma Reine et, d'à . bord, je veuxEn.le.4rdoU

Maintenant de ta robe aux plis harmo.ni

Un peu plus anini4iJ = i:>0

eux, Je veux dénou .



-̂tu. . re! Mes mains trem

En cédant
un peu AuMouv.t

/==— p

^ 1̂^
blent; je vais re .

r^ -n . r-n

[ j.^''
p p p p p ^^ ^#^ëEEE^iS

-voir. dé - sir fol, ô fol es . poir! Ce corps si

En pédant



rv20

dim.

Asse
pur, si plein de charmes Dont la beau.té, depuis le soir Où j'en eus lavi.si.on
'z modéré #=96
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CVst u_Df fleur qui n a pas é.cla . tt', C'est un oLseau qui n'a ja.mais chau.



m

iÂ
"f

tfy-
^P

'^p pir " PHc^f-rf^^^ A^è^̂
.tel n'a jamais bu Ah! la merveil.leuse a .ven _

En aiiiniaiit * .
-

\ ,,.•>
Assez, aiiimt' #=11^

HiS m gtfe^^
^B

f.

i^ry'^L^^'" f
¥r^

Iĝr r ^-^N
p p p I 4 p p p f r ir r ^
n cœur ta . loux qui se gardait, Un cœu!- tu . . re'.Uncœurja . loux qui se gardait

En cédant
un peu Au Mouvi
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le si - Icn - ceQui monte,par fu_mé, de la terre et des

ir"'"%jtJU;j
I I

^m^

i^t±j jjjjjj

f
;i;i jilr J J j;j'iiJ^i'J'ji

|

S^',

bois- Nous sommes seuls tous deux pour la première

Un peu retenu

Assez animé • = 116

i^¥Mt «B=«i=:«»=r:feE•I ^^C*K
TV \>-à •» -à -é -é -^ -é ** -m -É

V^ <- •'JIdbi^C_g^m^mm ^ i:^ m^s f//v\v marqué

L'OMBRE de CANDADLE

Êy- >; M" -P- '

r I f p f-T-p p'F ^
lis se croient seuls tous deux;. mais on est toujours

* î;^i« *—*> *g—^y
ftt y -é m é^é làiiifJ =• —

•

»=

ï
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troiï^
Car ils ont comp-té sans mon

[,re. Mon om.bre som-bre qui dans l'ombre, A

l'heure où tou . te pu.deur som - bre, Se - ra te
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f f*t n r V
I P "F F p p

*

est con.dam.nt'e A ve . nir i . ci chaque jour Pour

^ â^
m ^m

W. W.

m M-^ ^..
dhn.

P
I
T" F p>p p P F f?

voir mon e. pouse en - chai . née Aux bras de mon cher succès.

En cétlant^m r££prJ J _^f^^ m
a f f̂^^^ T
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Us se croient.seur, Gy-gès, l'in-fâ-nie ra_vis . seur..

Au_Mouvt £1,^ cédant An Mouv-t Hii nédant

seuls;

An moiiyt

mais ils ont comp - té sans mon

on) . bre. Trois! c'est l'i. né -lucta-bic noinhre Qui.dans leur se .



.eux plaît aux dieux

Sopr. ^^ CJTŒL'Jl*' d'abord très lolntaln^uls qui se rapproche peu à peu et chante tout près,

*Ua^'is. Saiala. Na.:, C:<.l...: , l M,.,-,ni,i ,|.>ronl iba!,tor avec !,• OLu'ur jusqu-i la flu .li- . i- labl.-aii.
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É m
:hants

I
cresc.

^ i^ h-h

Cy . bè . le nous pro.

^É^ ï=^=^ ^:3=*
di - VI . ne lu . mie Pu . re fé

ai - vi ~~r^iL' lu - mit' . . n! Pu . re fe

cresc. -* •
É^î *^

P^ mm^ w^^^p^
=?=^

-te

U
mi Êï

ci - te! lodlHélvau! He! lod! Héîvau! Hé!

fQ ., h J'dn-;k-THriMn^
ci . té! lod! Héîvau! Hé! lod!Hé!vau! Hé!.

En animant

w tg =g

^ j-Jj j Ij-Jj j -t^Jj ^ Ij-Jj
i

»'/
(//»/.^">

» r if 1 feEÈ
A . Ijs re . nait ce soir,.

I
?/', m

f 0''P PU . p iE£^

i

Nos pieds lé.gers bondis

^ î^
peuàpeu, d'abord légèrement, puis de plus en plus.
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ff^=i^^'^'^ ir ' »

charmante at-teati . on!

Dansons,

É

formons nos choeurs^

^=^=^ ^f=f= tJ r r ^^=r^=r^

r P rlLrr ^^
j^

J' J^
r P P :î j^i.J^i>^'

p
È

Et les fem . mes de Sarde. en un bruyant cor.

Nos tam . bours re.ten.tis . . sent.

'î

1
s

te g« Ce

I

I
mfcresc. ^^s ^^
Les E . ros. sont vain.queurs.

i T^^r r ^pî=^

jûj^rr- Ç-

Tï"

'>^ f r

ê ê i3i
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lod'.Hélvau! Hé! lod!Hé!vau! Hé!.

_£ cre^c.

lod! Hé! vau! Hé!, lod! Hé! vau! Hé!

Tour - nons, tour . nous sans

Tour - nons, tour . nons__^
Très retenu - Beaucoup plus animéJ^= ^92

Ô rytlr~I mes ex . ci . tants. U re
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He! lod!HÛ!vau' H>-l

GYGIÈS f

lodIHc'Ivau:

I
cresc.

i
—

i- w > i ' pt'ff ir -> J^'^
H.'!. lod'.HélvauIHt'! Iod!Hé!vau'

cresc.

g^^pir ^ J'TPi i 'i='F=i^=w^
lod! H.'! vau! Hé! lod'.Hélvau!

^ \ v^^\>hi^'^^ y^^\hi^\\>^ ^^ i \

Iod!Hû!vau! Hé! Iod!Hé!vaii: Hé!.^̂
m

nP Tr

û J- ^^m
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dim

.

tre - ve

.

Nos cœurs sont ha - le . tants. lod! He! vau!

En cédant peu

Hé! lod! He'! vau' HJ!

à peu



montf au printemps; 11 re. naît dans le germe,_ il re.naît dans le ré . ve

3

Des

.^SjStb.

^. [Ir»p> p g



ÔZC,

-liait dans la se . ve De tes che .veux flottauts.

Retenu Au Mouv'.

naît sur ta lèvre, i! re . nait dans le rè . ve De tes

m^-J^fr-...

11 re.naî . tra bientôt

.

dans nos

seins paLpi.tants. 11 remuai . tra bientôt.

I> Q
Sopr. nif.

dans nos

Retenu Au Mouv'.
Il re . nait dans la

Beaucoup plus animé J =19:2



Ion . gués ca . res . - ses. Aimons-nous jusqu'au jour.

Ion . guf s ca . res ses. Aimons-nous jusqu'au jour..

cresc.

nait dans la se . ve . ryth . mes ex.ci . tants. Tour

t' dans la se . ve. ryth . mes ex . ci . tants. Tour

De plus en plus chaleureux



I T r i T
bien . tôt.

^
dans nos fol. les i .

â ^^
bien . tôt- dans nos fol. les

U^-^i'h^: m^^i^ '

F

#=s

nous jusqu'à l'i -vres se, Tour.nons,tournoas,tour.

t m^^J' J '

|J rj iij. m
nons jusqu'à l'i .vres se, Tour_nons,tournons,toar.

j j; jTi M5|i:-Jj É w
m WTTlTfiTTffTfl

nons! Tour .

En animant toujours de plus en plus



ÔÔ9

$

i

i
.tôt.

1^

~yrfr 3^2 ^ ^^^
Zh :î.

dans nos fol . IfS i

r I "r 'r 'r ^f

tut. dans nos fo! .les i .

^r i i \ i^m
Tour
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GYGES J^

L'OMBRE de CASDACLE

Ah! la mer.vpil. h use

Au Mouvt

dé . nou -

''^

r 'T r
.er sa cein.tu-

En cédant un peu

Et je ver-rai,

Assez animé » = ii6

dans cette conjonc.
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-tu - re, Surlecorpsde Tu . do tout son dé . sir pen.che. ^

En cédant un peu

On est toujours puni paroùronapé . ch(^

Au Mouvt Très animé J = 13H



É èHJi''^fl g'T

-Mais il ne fait pas assez

i Y, j^ j) j
^

.(io . re, Tu-do.

^ ^ ^m
O ;

g-

Trois, c'est rinéluc-ta-bk» nom - bre.

Animé J =120

4tt?

ffi^m

±ka-
\P

T-e-

=^^

L'ombre de Candaule va tirer le rideau.

>,jl W i|J'H|;r^p r J I »:

Four que nous nous aimions dans

ibre,

Très animé J=152

Uneinvisibli' main a ti-ré le ri.

Retenu
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Après que l'Ombre de Candaule a tire le rideau, à l'avant -scène, le rideau

Contr.

£S CMÛSUJi, très lointain. lod! HJ! van! Hé! lod! He! vau!

ÎE3E
J,

J' J> I J ---j^^L^
lod! Hé! vau! Hé!

Avi Mouv'. = iiSi

lod! Hé! vau!

se ferme lentement

.

pc rdvndu

lod! Hé! vau! Hé!.
perdencfo

j"-j j
I r"^^

lod! Hé! vau! Hé!

- -—Très retenu Au Moiiv

^^ ^^==^

]^}
' glisse

Imu. Frnne<xis:i' l'arit


